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LE PICRA 

 
 

Le Programme intégré canadien de surveillance de la résistance aux antimicrobiens (PICRA) a 
été mis sur pied en 2002. Ce programme national est axé sur la collecte, l’intégration, l’analyse 
et la communication des variations observées, à l’échelle canadienne, relativement à 
l’utilisation des antimicrobiens (UAM) et à la résistance aux antimicrobiens (RAM) de certaines 
bactéries détectées chez des humains, des animaux et dans certaines denrées d’origine 
animale. Ces renseignements permettent (i) la création de politiques basées sur des données 
probantes relatives à l’UAM dans les hôpitaux, au sein de la collectivité et en production 
animale, afin de prolonger l’efficacité de ces médicaments, ainsi que (ii) de prendre les mesures 
appropriées pour freiner l’apparition et la propagation des bactéries résistantes chez les 
animaux et les humains et dans les aliments.  

En 2012, le PICRA a tenu des discussions sur de nouvelles façons d’analyser et de présenter les 
données de surveillance, pour tenir compte des différentes dates de clôture de ces dernières et 
maximiser l’intégration des données disponibles. Les Rapports annuels seront publiés sous 
forme de chapitres afin d’améliorer la rapidité de la diffusion des données. Le rapport annuel 
comprendra 4 chapitres : Chapitre 1 — Design et méthodes, Chapitre 2 — Résistance aux 
antimicrobiens, Chapitre 3 — Utilisation des antimicrobiens chez les animaux et Chapitre 4 — 
Intégration des résultats et discussion. Le chapitre 1 décrit en détail le design et les méthodes 
utilisés par le PICRA pour obtenir et analyser les données sur la RAM et l’UAM, en incluant 2 
tableaux sur les changements apportés depuis la mise en œuvre du programme. Le chapitre 2 
et le chapitre 3 présentent, respectivement, les résultats concernant la RAM et l’UAM et 
chaque tableau comporte une section portant sur les faits les plus marquants dégagés sur 
chacun des sujets. Le chapitre 4 intègre les résultats provenant des différentes composantes de 
la surveillance, en fonction du temps, des régions, de l’hôte et de l’espèce bactérienne. 

 

 

PRÉAMBULE 
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COMPOSANTES DE SURVEILLANCE DU PICRA ET SOURCES DES DONNÉES 

 
Les composantes et sources de données actuelles pour le PICRA sont regroupées aux fins 
d’analyse et de production de rapports, comme l’indique la figure 1. La moitié supérieure de la 
figure comprend les composantes liées à la résistance aux antimicrobiens et les composantes 
sur l’utilisation d’antimicrobiens du PICRA sont indiquées en bas de la figure.  

Figure 1. Diagramme des composantes de surveillance du PICRA, 2013 
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Ce chapitre met en évidence les observations les plus notables relatives à l’utilisation des 
antimicrobiens pour l’ensemble des composantes de surveillance chez les animaux dans le 
cadre du PICRA pour 2013. Ces observations sont présentées par composante (ferme – poulets 
de chair; ferme – porcs en croissance-finition; et les quantités d’antimicrobiens distribués pour 
la vente aux fins d’utilisation chez les animaux). Dans le cas des 2 composantes Surveillance à la 
ferme, les données démographiques de la ferme ainsi que les renseignements concernant la 
santé animale et la biosécurité sont également présentés afin de préciser le contexte et les 
raisons justifiant l’utilisation d’antimicrobiens. L’intégration de ces résultats dans les 
composantes d’utilisation des antimicrobiens, l’utilisation des antimicrobiens chez les humains 
et les données sur la résistance aux antimicrobiens est présentée dans le Chapitre 4 – 
Intégration des résultats et discussion du Rapport annuel de 2013. 

PRÉSENTATION DES DONNÉES SUR L’UTILISATION DES 
ANTIMICROBIENS 

 
Les données sur l’utilisation des antimicrobiens recueillies dans des fermes d’élevage (poulets 
de chair et porcs en croissance-finition) sont présentées par antimicrobien (ingrédient actif), 
sauf dans les sections à propos de l’administration dans les aliments, dans lesquelles certaines 
valeurs et certains tableaux sont présentés par classe d’antimicrobiens. Les données de la 
composante Surveillance à la ferme sont déclarées à la fois sous forme de mesures qualitatives 
de l’utilisation des antimicrobiens (p. ex. nombre de fermes signalant avoir recours à un 
antimicrobien), et sous forme de mesures quantitatives (p. ex. poids médian en g/1000 porcs-
jours) de l’utilisation des antimicrobiens (ingrédient actif). 

Les données résumées sur l’utilisation d’antimicrobiens dans les aliments pour animaux sont 
présentées au tableau 1.4 pour les poulets de chair et au tableau 2.3 pour les porcs en 
croissance-finition. Ces tableaux comprennent d’importantes données sur l’utilisation 
d’antimicrobiens, y compris le nombre et le pourcentage de troupeaux qui sont exposés à 
chacun des antimicrobiens répertoriés (ingrédient actif), le nombre et le pourcentage de rations 
qui contenaient chacun des antimicrobiens, le nombre médian de jours pendant lesquels le 
troupeau a reçu l’antimicrobien (jours d’exposition), le pourcentage de troupeaux qui ont été 
exposés à l’antimicrobien, la concentration moyenne de l’antimicrobien dans les aliments 
(g/tonne), le taux de consommation d’antimicrobiens (g/1000 poulets-jours ou porcs-jours). 
Pour obtenir de plus amples renseignements sur la façon dont les données sur l’utilisation des 
antimicrobiens sont recueillies et analysées, veuillez consulter le Chapitre 1 – Design et 
méthodes du Rapport annuel de 2013. 

COMMENT LIRE CE CHAPITRE 
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En ce qui concerne les données sur la distribution des antimicrobiens fournies par l’Institut 
canadien de la santé animale (ICSA), les données sont regroupées par l’ICSA, conformément aux 
règles comptables, et sont classées selon les catégories ou classes d’antimicrobiens. Les 
données de l’ICSA sont signalées sous forme d’information quantitative (p. ex. poids en 
kilogrammes d’ingrédient actif ou en milligrammes d’ingrédient actif par « population 
correction unit — PCU », une valeur qui tient compte de la taille de la population et du poids 
des animaux. 

Dans un grand nombre de tableaux et de figures du présent chapitre, chaque antimicrobien est 
classé en fonction de son importance en médecine humaine et est déterminé par la Direction 
des médicaments vétérinaires de Santé Canada3 : catégorie I — Très haute importance, 
catégorie II – Haute importance, catégorie III – Importance moyenne, catégorie IV – Importance 
faible. 

FIGURES TEMPORELLES ET TABLEAUX DE DONNÉES POUR LES TESTS 
STATISTIQUES 

 
Les figures temporelles ainsi que les tableaux de données associés celles-ci compris dans le 
présent chapitre pour la composante Surveillance à la ferme illustrent la variation de 
l’utilisation d’antimicrobiens depuis l’année lors de laquelle la surveillance a été mise en place 
ou depuis qu’un changement important a été apporté à la cueillette de données; il s’agit de 
l’année 2009 pour les porcs en croissance-finition et de 2013 pour les poulets de chair. Par 
souci d’uniformité à l’échelle des composantes à la ferme, les analyses statistiques étaient 
limitées à la comparaison des résultats de 2013 avec : 1) les résultats de 2012 et 2) la première 
année de surveillance.  

Dans le but de faciliter l’évaluation de résultats significatifs en un clin d’œil, toutes les 
différences significatives observées ont été surlignées en bleu (ou soulignées d’un trait) dans les 
tableaux de données situés en dessous des figures temporelles. Enfin, pour toutes les analyses 
statistiques, une valeur P inférieure ou égale à 0,05 a été utilisée pour signaler une différence 
significative entre les années. Tous les résultats importants sur le plan statistique portent la 
mention « significatif » ou « significativement » dans le texte. On peut considérer que tous les 
autres résultats présentés sans cette mention n’ont pas d’importance au plan statistique. Il 
convient donc de les interpréter avec prudence.  

  

                                              
3 Version d’avril 2009. Disponible au : http://www.hc-sc.gc.ca/dhp-mps/vet/antimicrob/amr_ram_hum-med-rev-

fra.php. Consulté en septembre 2014. 
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RENSEIGNEMENTS GÉNÉRAUX 

 

FERME — POULETS DE CHAIR 

En 2013, un total de 99 fermes d’élevage réparties dans quatre provinces où l’on produit de la 
viande de poulet (Colombie-Britannique, Alberta, Ontario et Québec) ont participé à la 
composante Surveillance à la ferme chez les poulets de chair du PICRA. Quatre-vingt-dix-neuf 
questionnaires sur le placement des poussins et 97 questionnaires sur la fin de production ont 
été reçus. L’échantillonnage et la collecte de données dans les fermes d’élevage de poulets de 
chair ont commencé en avril 2013 et se sont échelonnés sur 6 périodes contingentaires (A-116 
à A-121). Onze cliniques vétérinaires associées à la production avicole ont mené le sondage et 
ont recueilli des échantillons associés à la visite de troupeaux (lors du placement ou en fin de 
production). Les méthodes détaillées sont abordées dans le Chapitre 1 — Design et méthodes 
du Rapport annuel de 2013 du PICRA.  

La capacité globale des 99 fermes sentinelles était de 7,4 millions d’oiseaux par période de 
croissance; la contribution totale à la production nationale était d’environ 8 %. Les poussins 
placés dans ces fermes d’élevage provenaient de 16 grands couvoirs commerciaux de poussins 
de poulets de chair situés dans 4 provinces (membres de la Fédération canadienne des 
couvoirs). Une certaine proportion de poussins répartis dans 8 troupeaux provenait de sources 
importées. L’âge moyen lors de l’échantillonnage en fin de production était de 34 jours, alors 
que le poids corporel moyen était de 2,02 kg. Le tableau 1.6 présente les données 
démographiques des 99 fermes d’élevage ayant participé au sondage.  

FERME — PORCS EN CROISSANCE-FINITION 

Les données figurant dans le présent chapitre ont été recueillies dans des élevages porcins 
sentinelles, par l’intermédiaire de questions posées par le vétérinaire consultant (ou le 
personnel désigné) au producteur (ou au personnel agricole désigné). Les questionnaires ont 
permis de recueillir des données sur l’utilisation d’antimicrobiens, les caractéristiques 
démographiques des troupeaux et la santé des animaux. Les données sur l’utilisation 
d’antimicrobiens concernent uniquement le stade de croissance-finition. Veuillez consulter le 
Chapitre 1 — Design et méthodes du Rapport annuel de 2013 pour obtenir de plus amples 
renseignements sur la collecte et l’analyse des données. 

Au cours de la période de 5 ans allant de 2009 à 2013, 454 questionnaires ont été reçus de 
136 fermes porcines sentinelles; 39 % d’entre elles (53/136) ont participé à chacune de ces 
années. En 2013, des questionnaires concernant 89 fermes sentinelles ont été transmis par 
20 vétérinaires, contribuant à 20 % (89/454) du nombre total de questionnaires alimentant les 
données figurant dans le présent chapitre.  

Les questionnaires reçus en 2013 portaient sur 17 troupeaux en Alberta (19 %, 17/89), 13 en 
Saskatchewan (15 %, 13/89), 8 au Manitoba (9 %, 8/89), 28 en Ontario (31 %, 28/89) et 23 au 
Québec (26 %, 23/89). 
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En 2013, 60 % des fermes (53/89) ont signalé qu’elles étaient propriétaires de leurs propres 
truies de reproduction; 45 % (40/89) gardaient des truies sur place et 15 % (13/89) avaient des 
truies à l’extérieur de leur établissement. Trente et un pour cent (28/89) des fermes d’élevage 
ont indiqué acheter des porcs d’une seule source, alors que 9 % des fermes (8/89) achetaient 
des porcs de plusieurs sources. 

Cinquante-deux pour cent des fermes (46/89) ont déclaré qu’elles fonctionnaient en tout 
plein/tout vide, et 48 % (43/89) ont indiqué qu’elles fonctionnaient selon un système en 
continu. 

QUANTITÉS D’ANTIMICROBIENS DISTRIBUÉS POUR LA VENTE AUX FINS 
D’UTILISATION CHEZ LES ANIMAUX  

Les données sur les ingrédients actifs distribués pour la vente ont été regroupées et transmises 
à l’Agence de la santé publique du Canada par l’Institut canadien de la santé animale (ICSA) à 
titre d’estimation des quantités d’antimicrobiens homologués utilisés chez les animaux. L’ICSA 
est une association commerciale qui représente les fabricants et distributeurs de médicaments 
destinés aux animaux de compagnie, aux animaux associés à des disciplines sportives et aux 
animaux destinés à l’alimentation (y compris les poissons) au Canada. Selon cette association, 
les ventes de ses membres représentent plus de 90 % de toutes les ventes de produits 
pharmaceutiques vétérinaires homologués au pays4. Les données de l’ICSA fournissent une 
mesure des antimicrobiens distribués pour la vente et destinés à toutes les espèces animales, y 
compris ceux exclus du Programme intégré canadien de surveillance de la résistance aux 
antimicrobiens (PICRA) à l’échelle de la ferme. 

Les données de l’ICSA n’incluent pas les antimicrobiens importés pour usage personnel (IUP) en 
vertu de la disposition pour approvisionnement personnel de la loi et des règlements fédéraux 
sur les aliments et drogues. Elles n’incluent pas non plus les ingrédients pharmaceutiques 
actifs (IPA) importés en vrac et utilisés par un pharmacien ou un vétérinaire accrédité. Selon les 
renseignements les plus récents de l’ICSA, on estime que les occasions de vente manquées en 
raison de l’IUP et de l’IPA représentent 13 % du total des ventes de produits de santé animale 
de ses membres. La Direction des médicaments vétérinaires de Santé Canada examine 
actuellement ces processus d’importation à l’occasion de ses discussions sur la modernisation 
du cadre réglementaire afin de permettre une supervision appropriée. Les données de l’ICSA ne 
comprennent pas non plus les ordonnances de médicaments destinées aux humains exécutées 
par les pharmaciens pour des animaux de compagnie. Par conséquent, pour toute prise de 
décisions, les données sur la distribution devraient toujours être étudiées en parallèle avec 
d’autres sources d’information (comme les résultats de la surveillance des fermes et les 
observations sur la résistance aux antimicrobiens). Une extrême prudence est de mise lorsque 
l’on procède à des inférences à partir de données de l’ICSA en vue d’une utilisation chez une 
espèce animale particulière. Comme on le mentionne dans le rapport de surveillance du 

                                              
4 Disponible au : http://cahi-icsa.ca/francais/about/default.aspx 
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Royaume-Uni sur les antimicrobiens vendus pour un usage vétérinaire 5, la population est un 
important dénominateur, car plus le nombre d’animaux est grand, plus le besoin potentiel pour 
un traitement antimicrobien est grand. Un poids normalisé a été utilisé pour chaque classe de 
production en vue de déterminer la biomasse de la population animale, soit le « PCU ». 
Toutefois, un poids normalisé statique peut ne pas refléter un changement de la production 
dans l’industrie influant sur les poids moyens des animaux traités et attribuable à des 
conditions météorologiques, au commerce ou à d’autres raisons.  

Les données sur la distribution dans les grandes catégories, qu’elles aient été ajustées en 
fonction des populations et du poids ou non, ne peuvent pas tenir compte de l’activité de 
chaque antimicrobien administré à différentes espèces; cette situation a des répercussions sur 
les interprétations des tendances au fil du temps. Par exemple, une diminution du poids en 
kilogrammes d’antimicrobiens distribués (avec ou sans ajustement selon la population) signalée 
pour une année donnée pourrait refléter un passage à un antimicrobien plus puissant, plutôt 
qu’une diminution de l’exposition en tant que telle des animaux aux antimicrobiens.  

La stratification des données par province était disponible de 2011 à 2013. La stratification des 
données par animal de compagnie/animal de production était disponible pour 2012 et 2013. 

Veuillez consulter le Chapitre 1 – Design et méthodes du Rapport annuel de 2013 du PICRA 
pour obtenir une description plus approfondie des données et des renseignements concernant 
la façon dont l’ajustement en fonction des populations et du poids (PCU) a été calculé.  

Le PICRA continue de s’efforcer d’améliorer cette mesure et d’autres mesures appropriées afin 
de mieux refléter l’utilisation d’antimicrobiens dans le contexte canadien. 

                                              
5 2012. UK Veterinary Antibiotic Resistance and Sales Surveillance Report. Veterinary Medicines Directorate - 

Government Department for the Environment, Food and Rural Affairs. UK-VARSS. Disponible au : 
www.vmd.defra.gov.uk/pdf/VARSS.pdf. Consulté en mars 2014. 
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ABRÉVIATIONS 

 
 

PROVINCES 
BC Colombie-Britannique 
AB Alberta 
SK Saskatchewan 
MB Manitoba 
ON Ontario 
QC Québec 
NB Nouveau-Brunswick 
NS Nouvelle-Écosse 
PE Île-du-Prince-Édouard 
NL Terre-Neuve-et-Labrador 
 

TERRITOIRES 
YT Yukon 
NT Territoires du Nord-Ouest 
NU Nunavut 
 

MALADIES 
APP Actinobacillus pleuropneumoniae 
MACVP Maladies associées au circovirus porcin 
SRRP Syndrome reproducteur et respiratoire porcin 
GET Gastroentérite transmissible 
 

AUTRES 
RNSM Recueil des notices sur les substances médicatrices  
CPV Compendium des produits vétérinaires   
DMV Direction des médicaments vétérinaires, Santé Canada  
G/MPJ grammes par 1000 porcs-jours 
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RÉSUMÉ — PRINCIPALES OBSERVATIONS 
Surveillance à la ferme 

Porcs en croissance-finition 
 La fréquence de l’exposition aux 

antimicrobiens par l ’alimentation (77 %) était 
la plus importante comparativement à celle 
par injection (61 %) ou dans l’eau (26 %). 

 Les antimicrobiens administrés par injection 
sont donnés à moins de 5 % des porcs, alors 
que 100 % des porcs y sont exposés, en 
général, lorsque l’administration se fait par 
au moyen de l’alimentation ou de l’eau. 

 La raison la plus souvent invoquée pour 
l’util isation d’antimicrobiens dans 
l’alimentation était la prévention des 
maladies (51 %), suivie de la stimulation de la 
croissance (41 %) et du traitement des 
maladies (8 %). 

 Les antimicrobiens utilisés en plus grande 
quantité dans l ’alimentation étaient la 
chlortétracycline (758 grammes en poids 
médian par 1000 porcs-jours [g/MPJ]), la 
ti lmicosine (451 g/MPJ), la l incomycine 
(98 g/MPJ), la sulfaméthazine (166 g/MPJ) et 
la salinomycine (61 g/MPJ). 

 Les antimicrobiens ont été le plus souvent 
util isés pour le traitement des infections à 
Streptococcus suis, E. coli et Mycoplasma 
dans les pouponnières, et contre les 
infections à Streptococcus suis, Mycoplasma 
et Lawsonia dans les troupeaux de porcs en 
croissance-finition. 

 

Surveillance à la ferme  
Poulets de chair 

 Dans les troupeaux de poulets de chair, 
l ’exposition par l ’alimentation représentait 
l ’exposition aux antimicrobiens la plus 
importante (93 %, 90/97). 

 Le ceftiofur, une céphalosporine de 
troisième génération, et l ’enrofloxacine, une 
fluoroquinolone, étaient les seuls 
antimicrobiens de catégorie I (très haute 
importance en médecine humaine) util isés. 
Le ceftiofur était util isé dans les œufs 
embryonnés ou chez des poussins éclos au 
couvoir dans 31 % (31/99) des troupeaux et 
l ’util isation de l’enrofloxacine a été signalée 
dans un nombre l imité de troupeaux (2/97) à 
la ferme. L’util isation des 2 antimicrobiens 
précédait un changement volontaire apporté 
par l ’industrie visant à éliminer l ’utilisation 
préventive d’antimicrobiens jugés comme 
étant de très haute importance pour la 
médecine humaine. 

 Dans l’ensemble, la prévention des maladies 
était la principale justification la plus souvent 
signalée de l’util isation d’antimicrobiens : 1) 
les util isations dans les couvoirs visaient à 
prévenir les maladies néonatales (c.-à-d. 
l ’omphalite et la septicémie principalement) 
et 2) les util isations dans l’alimentation 
visaient à prévenir 2 maladies entériques 
importantes sur le plan économique chez les 
poulets de chair, à savoir l ’entérite 
nécrotique causée par Clostridium 
perfringens et la coccidiose causée par 
diverses espèces d’Eimeria. Ces maladies 
entériques étaient rarement diagnostiquées 
sur le terrain en raison de leur nature 
subclinique et elles étaient évitées en grande 
partie grâce aux antimicrobiens ajoutés dans 
l’alimentation. 
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Quantités d’antimicrobiens vendus aux fins d’utilisation chez les 
animaux  

 En 2013, 1,5 million de kilogrammes d’antimicrobiens ont été 
distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux par les 
entreprises membres de l’Institut canadien de la santé animale (ICSA); 
il s’agit d’une diminution de 16 % par rapport au total de 2006 et 
d’une baisse de 9 % par rapport au total de 2012; 24 % étaient des 
antimicrobiens de catégorie IV, considérés comme étant de faible 
importance en médecine humaine (ionophores et anticoccidiens de 
synthèse). 

 La quantité de fluoroquinolones à usage vétérinaire vendue en 2013 a 
diminué de 21 % par rapport au total de 2006 et augmenté de 15 % 
par rapport au total de 2012 (selon le poids en kilogrammes 
d’ingrédient actif). 

 On a constaté des différences entre les provinces en ce qui concerne 
les quantités d’antimicrobiens distribués pour la vente, ainsi que des 
variations au sein des provinces des quantités distribuées selon les 
années. 

 En 2013, la proportion d’antimicrobiens distribués pour utilisation 
chez les animaux de compagnie représentait 0,2 % de la quantité 
totale d’antimicrobiens distribués pour la vente (ionophores et 
anticoccidiens de synthèse inclus). 

 La quantité rajustée d’antimicrobiens distribués en fonction des 
populations et des poids des animaux en 2013 a augmenté de 2 % 
depuis 2006 (comparativement au total de 2006) et de 1 % 
comparativement au total de 2012.  



 

 ...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

14 Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 — Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Surveillance à la ferme — Poulets de chair 

 

PRINCIPALES OBSERVATIONS 

 
 

 Les renseignements obtenus par l’entremise de questionnaires sur le placement et 
sur la fin de production de 99 troupeaux de poulets de chair provenant de 99 fermes 
sentinelles distinctes constituaient un échantillon représentatif de couvoirs, de 
sources d’approvisionnement de poussins (p. ex. élevages domestiques et quelques 
troupeaux de poussins importés d’origine mixte), de types de production, de tailles 
de ferme et de races/caractéristiques génétiques (tableau 1.6 et tableau 1.7). Les 
échantillons et les données ont été recueillis au cours de 6 périodes contingentaires. 

 L’exposition par l’alimentation représentait l’exposition la plus importante (93 %, 
90/97) chez les poulets de chair en croissance (tableau 1.1) comparativement aux 
troupeaux exposés par injection au couvoir (in ovo c.-à-d. dans l’œuf ou par injection 
sous-cutanée) (58 %, 57/99) ou par l’eau (7 %, 7/97). Au couvoir, le ceftiofur, une 
céphalosporine de troisième génération, a été le seul antimicrobien de catégorie I 
de la Direction des médicaments vétérinaires (DMV) signalé; il a été administré in 
ovo ou par voie sous-cutanée dans 31 % des élevages (31/99). 

 Pendant la période de croissance, l’enrofloxacine, une fluoroquinolone, a été le seul 
antimicrobien de catégorie I de la Direction des médicaments vétérinaires (DMV) 
signalé; il a été ajouté à l’eau. 

 Aucun antimicrobien de catégorie I n’a été utilisé dans l’alimentation. Parmi les 
99 troupeaux étudiés, les antimicrobiens les plus souvent utilisés, sans égard à la 
voie d’administration, étaient notamment la bacitracine (47 %, 47/99), la 
virginiamycine (45 %, 45/99) et la salinomycine (35 %, 35/99; un ionophore) 
(tableau 1.2). Ces antimicrobiens ont tous été administrés aux animaux par le biais 
de l’alimentation. 

 Huit troupeaux (8 %, 8/99) n’ont signalé aucune utilisation d’antimicrobiens, quelle 
que soit la voie d’administration (tableau 1.1). Ces troupeaux avaient été élevés 
selon un type d’élevage biologique, conventionnel et exempt d’antimicrobiens, et 
recevaient des rations non médicamentées.  

ADMINISTRATION DES ANTIMICROBIENS IN OVO OU PAR INJECTION SOUS-
CUTANÉE 

 L’utilisation de 3 antimicrobiens administrés in ovo ou par injection sous-cutanée a 
été signalée dans les couvoirs : il s’agissait du ceftiofur (31 %, 31/99), de la 

1. SURVEILLANCE À LA FERME — POULETS DE CHAIR 
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gentamicine (3 %, 3/99) et de la lincomycine-spectinomycine (24 %, 24/99) 
(tableau 1.3). 

 On a observé des différences provinciales ou régionales quant aux raisons 
principales d’administration d’antimicrobiens dans les couvoirs. Le ceftiofur a été 
utilisé dans les élevages en Colombie-Britannique (58 %, 15/26), en Alberta (53 %, 
8/15) et au Québec (29 %, 8/28). Aucune utilisation du ceftiofur n’a été signalée 
dans les troupeaux en Ontario. La gentamicine n’a été utilisée qu’en Colombie-
Britannique (12 %, 3/26). La lincomycine-spectinomycine a été utilisée dans les 
troupeaux en Ontario (17 %, 5/30) et au Québec (68 %, 19/28), mais elle n’a pas été 
utilisée dans les troupeaux en Colombie-Britannique et en Alberta (figure 1.1). 

 Dans l’ensemble des provinces étudiées, la principale raison d’utilisation indiquée 
pour tous les antimicrobiens était la prévention des maladies et non le traitement de 
celles-ci, étant donné que le diagnostic ne pouvait pas être posé au moment de 
l’administration des antimicrobiens au couvoir. Les lésions macroscopiques sont 
généralement détectées après l’éclosion. D’autres catégories, comme le troupeau 
reproducteur d’origine à haut risque (c.-à-d. selon le rendement de poussins déjà 
éclos des producteurs particuliers ou la pression actuelle exercée par les maladies) 
et la demande du producteur constituaient les raison d’une administration 
d’antimicrobiens à des fins préventives (figure 1.2). Escherichia coli aviaire 
pathogénique était le pathogène le plus fréquemment ciblé par l’administration 
d’antimicrobiens à des fins préventives dans les couvoirs (figure 1.3). 

ADMINISTRATION DANS L’ALIMENTATION 
 Dans l’ensemble, 93 % (90/97) des troupeaux avaient reçu des antimicrobiens 

administrés dans l’alimentation; les antimicrobiens utilisés appartiennent aux 
catégories II à IV de la DMV. Aucun antimicrobien de catégorie I de la DMV n’a été 
utilisé dans l’alimentation (tableau 1.2). 

 Bien que l’on ait observé des variations provinciales parmi les raisons d’utilisation 
d’antimicrobiens (figure 1.4), les classes d’antimicrobiens suivantes ont été utilisées 
dans les quatre provinces : streptogramines, bacitracines, ionophores et 
anticoccidiens de synthèse. 

 La prévention des maladies était la principale raison invoquée pour justifier 
l’utilisation d’antimicrobiens (93 %, 90/97 troupeaux) (figure 1.5). Les antimicrobiens 
ont été utilisées pour prévenir 2 principales maladies importantes sur le plan 
économique qui touchent les poulets de chair, à savoir l’entérite nécrotique causée 
par Clostridium perfringens) (macrolides, pénicillines, streptogramines et 
bacitracines) et la coccidiose causée par Eimeria spp. (ionophores et anticoccidiens 
de synthèse) (figure 1.6). 

 L’utilisation d’antimicrobiens pour traiter ces maladies a été déclarée dans 16 % 
(16/97) des troupeaux. Le triméthoprime-sulfadiazine a été la plus souvent utilisé 
(15 %, 15/97) et a également fait l’objet d’une utilisation en dérogation. Il a été 
utilisé pour traiter l’omphalite et la septicémie dans les jeunes troupeaux et les 
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maladies musculosquelettiques dans les troupeaux plus âgés. Une ordonnance du 
vétérinaire a été fournie pour l’utilisation de cet antimicrobien. L’utilisation de 
l’oxytétracycline pour le traitement des maladies musculosquelettiques (figure 1.7) a 
été signalée dans un seul troupeau. Ces 2 antimicrobiens présentaient le taux 
d’inclusion par tonne d’aliments et le nombre total de grammes de l’ingrédient actif 
par 1000 poulets-jours signalés les plus élevés comparativement aux antimicrobiens 
habituellement utilisés pour la prévention et la stimulation de la croissance. 

 La stimulation de la croissance a été signalée 6, 7 comme la raison principale de 
l’utilisation d’antimicrobiens à des fins de production dans 12 % (12/97) des 
troupeaux (figure 1.5). Les antimicrobiens déclarés dans le cadre de la stimulation de 
la croissance étaient la bacitracine, la virginiamycine, la pénicilline et la 
bambermycine; toutefois, seuls 3 de ces troupeaux ont déclaré des taux d’inclusion 
correspondant à la stimulation de la croissance. Les taux d’inclusion signalés pour la 
bacitracine et la virginiamycine ne correspondaient pas à une utilisation pour la 
stimulation de la croissance. Pour la bacitracine, 8 élevages sur 8 (8/8) ont utilisé 
55 g/tonne, soit la dose préventive contre l’entérite nécrotique, et 4 élevages sur 6 
(4/6) ont utilisé une dose plus élevée de 110 g/tonne. Cette dose est indiquée pour 
la prévention de la mortalité précoce des poussins causée par une baisse de la 
consommation de moulée et un refroidissement selon le Recueil des notices sur les 
substances médicatrices (RNSM) et le compendium des produits vétérinaires (CPV) 8 
(tableau 1.4). Pour la virginiamycine, 5 troupeaux sur 5 (5/5) ont utilisé 22 g/tonne, 
soit la dose préventive contre l’entérite nécrotique, et 1 seul de ces 5 troupeaux a 
diminué la dose à 11 g/tonne à la fin de la croissance; cette dose est indiquée pour 
une augmentation du taux de prise de poids et de l’indice de conversion, 
conformément au RNSM et au CPV. Seuls 3 troupeaux ont déclaré utiliser les 
derniers antimicrobiens : la pénicilline dans 2 troupeaux (33 g/tonne) et la 
bambermycine dans 1 élevage (2 g/tonne). 

ADMINISTRATION PAR L’EAU 

 Seuls 7 % (7/97) des troupeaux de poulets de chair ont déclaré utiliser des 
antimicrobiens par l’intermédiaire de l’eau potable; certains élevages ont déclaré 
utiliser 1 antimicrobien et plus (figure 1.10). Ces antimicrobiens ont été utilisés 
autant pour la prévention que pour le traitement de maladies (figure 1.11). 

 Quatre antimicrobiens ou combinaisons d’antimicrobiens ont été utilisés. 

                                              
6 Shryock, T.R. et Page, S.W. 2013. Performance uses of antimicrobial agents and non-antimicrobial alternatives. In: 

Giguère, S., Prescott, J.F. et Dowling, T. (éd.). Antimicrobial therapy in veterinary medicine, 5e édition. Wiley-
Blackwell, p. 379-394. 

7 Agence canadienne d’inspection des aliments. Recueil des notices sur les substances médicatrices. Disponible au : 
http://www.inspection.gc.ca/animaux/aliments-du-betail/substances-
medicatrices/fra/1300212600464/1320602461227. Consulté en janvier 2015. 

8 Compendium of Veterinary Products. Disponible au : bam.naccvp.com/?u=country&p=msds. Consulté en janvier 
2015. 
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 L’enrofloxacine administrée par l’eau était le seul antimicrobien de catégorie I 
utilisé, mais un nombre très limité de troupeaux ont déclaré l’avoir utilisé (2 %, 
soit 2/97). Il a été utilisé pour le traitement de l’omphalite (figure 1.13) et une 
ordonnance du vétérinaire a été fournie.  

 Les autres antimicrobiens utilisés étaient notamment la pénicilline et les sulfamides 
(sulfaquinoxaline et sulfaquinoxaline-pyriméthamine) (figure 1.12 et figure 1.13). Les 
sulfamides présentaient la valeur la plus élevée exprimée en grammes par 
1000 poulets-jours comparativement aux autres antimicrobiens (tableau 1.5). Une 
ordonnance a été fournie pour tous les cas de traitement dans l’eau, à l’exception 
de 2 élevages pour lesquels on a déclaré acheter des antimicrobiens sans 
ordonnance (pénicilline et sulfaquinoxaline). 
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RÉSUMÉ DE L’UTILISATION D’ANTIMICROBIENS, PAR VOIE 
D’ADMINISTRATION

 

Tableau 1.1. Nombre de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir utilisé 
des antimicrobiens, par voie d’administration, 2013 

 
Deux troupeaux ont été échantillonnés lors du placement, mais non en fin de production (aucune donnée sur les 
aliments et l ’eau destinés aux animaux). 
a Les troupeaux qui ont déclaré avoir utilisé une classe d’antimicrobiens ajoutée aux aliments, à l ’eau, in ovo /ou 

par injection sous-cutanée ou selon une combinaison de ces voies d’administration, figurent dans chaque 
dénombrement.  

Tableau 1.2. Nombre de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir utilisé 
des antimicrobiens, par voie d’administration, 2013 

 
Les chiffres romains de I à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
ND = Non disponible. S-C = voie d’administration par injection sous-cutanée.  

Toute voiea
In ovo /injection                                                                

sous-cutanée Aliments Eau
n (%) n (%) n (%) n (%)

Toute utilisation d'antimicrobiens 91 (92) 57 (58) 90 (93) 7 (7)
Aucune utilisation d'antimicrobiensb 8 (8) 42 (42) 7 (7) 90 (93)
Total des troupeaux 99 (100) 99 (100) 97 (100) 97 (100)

Utilisation d'antimicrobiens
Voie d'administration

Classe d'antimicrobiens Antimicrobien Toute voie In ovo /S-C Aliments Eau
n (%) n (%) n (%) n (%)

Céphalosporines de troisième generation Ceftiofur 31 (31) 31 (31) 0 (0) 0 (0)
Fluoroquinolone Enrofloxacine 2 (2) 0 (0) 0 (0) 2 (2)
Aminoglycosides Gentamicine 3 (3) 3 (3) 0 (0) 0 (0)
Lincosamides-aminocyclitols Lincomycin-spectinomycine 24 (24) 24 (24) 0 (0) 0 (0)
Macrolides Tylosine 7 (7) 0 (0) 7 (7) 0 (0)
Pénicillines Pénicilline G potassique 4 (4) 0 (0) 0 (0) 4 (4)

Pénicilline G procaïne 12 (12) 0 (0) 12 (12) 0 (0)
Streptogramines Virginiamycine 45 (45) 0 (0) 45 (46) 0 (0)
Triméthoprime-sulfamides Triméthoprime-sulfadiazine 15 (15) 0 (0) 15 (15) 0 (0)
Bacitracines Bacitracine 47 (47) 0 (0) 47 (48) 0 (0)
Sulfamides Sulfaquinoxaline 1 (1) 0 (0) 0 (0) 1 (1)

Sulfaquinoxaline-pyriméthamine 2 (2) 0 (0) 0 (0) 2 (2)
Tétracyclines Oxytétracycline 1 (1) 0 (0) 1 (1) 0 (0)
Flavophospholipides Bambermycine 1 (1) 0 (0) 1 (1) 0 (0)
Ionophores Lasalocide 10 (10) 0 (0) 10 (10) 0 (0)

Maduramicine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0)
Monensin 28 (28) 0 (0) 28 (29) 0 (0)
Narasin 21 (21) 0 (0) 21 (22) 0 (0)
Narasin-nicarbazine 30 (30) 0 (0) 30 (31) 0 (0)
Salinomycine 35 (35) 0 (0) 35 (36) 0 (0)

Anticoccidiens de synthèse Clopidol 11 (11) 0 (0) 11 (11) 0 (0)
Diclazuril 7 (7) 0 (0) 7 (7) 0 (0)
Nicarbazin 34 (34) 0 (0) 34 (35) 0 (0)
Zoalène 3 (3) 0 (0) 3 (3) 0 (0)

Voie d'administration

ND

IV

I

II

III
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UTILISATION DES ANTIMICROBIENS IN OVO OU PAR INJECTION SOUS-
CUTANÉE 

 

Figure 1.1. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens in ovo ou par injection sous-cutanée, dans les couvoirs, par 
province, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à II correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Le total de chaque colonne n’est peut-être pas de 100 % en raison de l’arrondissement ou des lots de poussins 
(éclosions simultanées pour fournir 1 bâtiment) ayant utilisé plus d’un antimicrobien.  
Les données représentent les troupeaux médicamentés au couvoir au 18e jour d’incubation ou à l ’éclosion. 
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Province National
Colombie-

Britannique Alberta Ontario Québec
Nombre de troupeaux 99 26 15 30 28
Antimicrobien

I Ceftiofur 31% 58% 53% 0% 29%
Gentamicine 3% 12% 0% 0% 0%
Lincomycine-spectinomycine 24% 0% 0% 17% 68%
Aucun antimicrobien utilisé au couvoir 42% 38% 47% 83% 4%
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Figure 1.2. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens in ovo ou par injection sous-cutanée, dans les couvoirs, par raison 
principale, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à II correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a mentionné aux répondants de ne choisir qu’une seule raison principale d’utilisation d’un antimicrobien, soit  
le « traitement de maladies », la « prévention de maladies » ou le « troupeau reproducteur d’origine à haut 
risque » (c.-à-d., couvaison d’œufs provenant de vieux troupeaux dont la qualité des coquilles pourrait être faible; 
toute pression exercée par la maladie, infectieuse ou métabolique). On a jugé qu’un troupeau reproducteur 
d’origine à haut risque et la demande du producteur constituaient des raisons valables pour l’utilisation 
d’antimicrobiens. 
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Figure 1.3. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens in ovo ou par injection sous-cutanée, dans les couvoirs, pour la 
prévention de la maladie, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à II correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner tous les agents pathogènes potentiels touchant les poussins à la 
suite de l’éclosion, car il est impossible de poser un diagnostic au moment de l’administration des antimicrobiens 
au couvoir, les lésions étant généralement observées à la suite de l’éclosion.  
ECAP = E. coli aviaire pathogène (responsable de l’omphalite et de la septicémie néonatale).  
La l incomycine-spectinomycine a été largement utilisée pour la prévention, à l’exception d’un troupeau pour 
lequel on a déclaré l’utilisation de cet antimicrobien aux fins de traitement. 
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Tableau 1.3. Résumé de l’utilisation d’antimicrobiens administrés in ovo ou par injection 
sous-cutanée, au couvoir, 2013 

 
Les chiffres romains de I à II correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
S.O. = sans objet (administrés une seule fois). 
a Doses utilisées aux fins d’injection in ovo dans des œufs d’incubation, au 18e jour d’incubation, ou par injection 

sous-cutanée chez des poussins, le jour de l ’éclosion. 
b Les estimations relatives à l ’utilisation médiane reposent sur les troupeaux ayant utilisé l’antimicrobien visé, en 

mg par œuf d’incubation ou par poussin.  
c Les doses déclarées reposaient sur le nombre de mg par œuf ou par poussin recommandé par le fabricant ou à la 

suite d’une consultation vétérinaire (en fonction des mg/poids corporel de l’animal traité ou de toute 
recommandation disponible visant à éviter l ’accumulation de résidus) : dose systématique de ceftiofur (de 0,10 à 
0,20 mg/œuf ou poussin), dose systématique de gentamicine (0,20 mg/poussin ou œuf), dose systématique de 
l incomycine-spectinomycine (0,75 mg/œuf ou poussin, dose combinant 0,50 mg de spectinomycine et 0,25 mg de 
l incomycine). 

  

Antimicrobien Troupeaux                         
n (%)

Jours d'exposition 
médiane (min. ; max.)

Dose (mg) par 
oeuf/poussin

médiane (min. ; max.)a,b,c

I Ceftiofur 31 (31%) S.O. 0,17 (0,05 ; 0,20)
Gentamicine 3 (3%) S.O. 0,20 (0,20 ; 0,20)
Lincomycine-spectinomycine 24 (24%) S.O. 0,75 (0,75 ; 0,75)
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UTILISATION D’ANTIMICROBIENS DANS L’ALIMENTATION 
 

Figure 1.4. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’alimentation, par province, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
ND = non disponible (aucune classification au moment de rédaction du présent rapport). 
Les ionophores et les anticoccidiens de synthèse figurent dans les tableaux 1.2 et 1.4. 
Deux troupeaux de la cohorte possédant des données ou des échantillons recueillis dans les couvoirs n’ont pas été 
échantillonnés en fin de production et ont été exclus du total des fermes. 
Le total de chaque colonne n’est peut-être pas de 100 %, car certains troupeaux pourraient avoir utilisé un 
antimicrobien plus d’une fois ou pourraient avoir utilisé de nombreux antimicrobiens pendant la période de 
croissance.  
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Flavophospholipides 1% 0% 0% 0% 4%
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Aucun antimicrobien utilisé 
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Figure 1.5. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’alimentation, par raison principale, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
ND = non disponible (aucune classification disponible au moment de la rédaction du présent rapport). 
Les ionophores et les anticoccidiens de synthèse figurent dans les tableaux 1.2 et 1.4.  
La stimulation de la croissance comprend les antimicrobiens figurant dans le Recueil des notices sur les substances 
médicatrices9 dont l’utilisation est déclarée/alléguée aux fins de production, autres que la prévention ou le 
traitement de maladies, comme 1) l ’accroissement du taux de prise de poids, et 2) l ’amélioration de l’indice de 
conversion.

                                              
9 Disponible au : http://www.inspection.gc.ca/animaux/aliments-du-betail/substances-

medicatrices/fra/1300212600464/1320602461227. Consulté en janvier 2016. 
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Figure 1.6. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’alimentation, aux fins de prévention de maladies, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
ND = non disponible (aucune classification au moment de rédaction du présent rapport). 
Les ionophores et les anticoccidiens de synthèse figurent dans les tableaux 1.2 et 1.4.
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Figure 1.7. Pourcentage de troupeaux pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’alimentation, aux fins de prévention de maladies, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
ND = non disponible (aucune classification au moment de rédaction du présent rapport). 
Les ionophores et les anticoccidiens de synthèse figurent dans les tableaux 1.2 et 1.4.  
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Tableau 1.4. Résumé quantitatif de l’utilisation d’antimicrobiens dans l’alimentation, 2013 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
ND = non disponible (aucune classification au moment de rédaction du présent rapport). 
a Les jours d’exposition sont exprimés par ration. 
b Taux d’inclusion par tonne de moulée déclaré par le vétérinaire ou le producteur. 
c Les estimations reposent sur les tableaux de consommation des l ignées communes qui prévalent au Canada 

(Ross x Ross, Cobb x Cobb) et sur les normes des fournisseurs canadiens de moulée représentatifs (Nutreco, 
Wallenstein), sans égard au sexe des oiseaux. 

d Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les rations qui utilisaient l’antimicrobien précisé et sont 
exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 

e Les grammes par 1000 poulets-jours  sont exprimées par ration. 
  

Antimicrobien Troupeau
 n (%)

Ration
n (%)

Jours d'exposition
médiane (min. ; max.)a

Taux d'inclusion 
(grammes/tonne)

médiane (min. ; max.)b
Grammes/1000 poulets-jours

médiane (min. ; max.)c,d,e

Tylosine 7 (7%) 23 (3) 9 (3 ; 16) 22 (22 ; 22) 3 (1 ; 5)
Pénicilline G procaïne 12 (12%) 22 (3) 8 (2 ; 14) 33 (33 ; 33) 3 (2 ; 5)
Virginiamycine 46 (46%) 142 (17) 8 (1 ; 24) 22 (11 ; 22) 2 (0,4 ; 5)
Triméthoprime-sulfadiazine 15 (15%) 16 (2) 4 (2 ; 9) 300 (200 ; 300) 37 (5 ; 48)
Bacitracine 47 (47%) 151 (19) 8 (1 ; 17) 55 (55 ; 110) 6 (1 ; 19)
Oxytétracycline 1 (1%) 1 (0,1) 10 (10 ; 10) 440 (440 ; 440) 55 (55 ; 55)
Bambermycine 1 (1%) 4 (0) 11 (8 ; 18) 2 (2 ; 2) 0,2 (0,1 ; 0,4)
Lasalocide 10 (10%) 34 (4) 7 (4 ; 12) 60 (60 ; 60) 6 (1 ; 15)
Monensin 28 (29%) 59 (7) 7 (1 ; 14) 99 (50 ; 132) 11 (1 ; 19)
Narasin 21 (22%) 40 (5) 8 (2 ; 18) 70 (70 ; 70) 11 (8 ; 15)
Narasin-nicarbazin 39 (31%) 67 (8) 10 (2 ; 16) 80 (80 ; 80) 5 (2 ; 12)
Salinomycine 35 (36%) 96 (12) 8 (1 ; 24) 60 (50 ; 60) 8 (1 ; 13)
Clopidol 11 (11%) 20 (2) 10 (6 ; 17) 125 (125 ; 125) 6 (3 ; 10)
Diclazuril 7 (7%) 7 (1) 7 (3 ; 9) 1 (1 ; 1) 0,2 (0,2 ; 0,2)
Nicarbazin 34 (35%) 93 (11) 8 (1 ; 14) 50 (40 ; 125) 4 (1 ; 12)
Zoalène 3 (3%) 6 (1) 10 (8 ; 12) 125 (125 ; 125) 7 (4 ; 10)
Troupeau/ration non-
médicamenté(e) 7 (7) 30 (4)

II

III

IV

ND
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Figure 1.8. Quantité d’antimicrobiens administrés dans les aliments, par raisons d’utilisation, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les rations qui utilisaient l’antimicrobien précisé et sont 
exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 
Les estimations reposent sur la consommation moyenne de moulée des élevages communs (Ross x Ross, 
Cobb x Cobb) et sur les normes des fournisseurs canadiens de moulée représentatifs, sans égard au sexe des 
oiseaux.  
Les rations totales sont présentées entre parenthèses.  
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Figure 1.9. Quantité d’antimicrobiens administrés dans les aliments, par province, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les rations qui utilisaient l’antimicrobien précisé et sont 
exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 
Les estimations reposent sur la consommation moyenne de moulée des l ignées communes (Ross x Ross, 
Cobb x Cobb) et sur les normes des fournisseurs canadiens de moulée représentatifs, sans égard au sexe des 
oiseaux. 
La présente figure ne comprend pas les ionophores ni les anticoccidiens de synthèse.  
Les rations totales sont présentées entre parenthèses. 
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UTILISATION D’ANTIMICROBIENS DANS L’EAU 

 

Figure 1.10. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’eau, par province, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Le total de chaque colonne n’est peut-être pas de 100 %, car certains troupeaux pourraient avoir utilisé un 
antimicrobien plus d’une fois ou pourraient avoir utilisé de nombreux antimicrobiens pendant la période de 
croissance. 
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Figure 1.11. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’eau, par raison principale, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a mentionné aux répondants de ne choisir qu’une seule raison principale d’utilisation d’un antimicrobien, soit 
le « traitement de maladies » ou la « prévention de maladies ». 
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Figure 1.12. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’eau, aux fins de prévention de maladies, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Aux fins de « prévention de maladies », on a mentionné aux répondants de choisir toutes les maladies applicables. 
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Figure 1.13. Pourcentage de troupeaux de poulets de chair pour lesquels on a déclaré avoir 
utilisé des antimicrobiens dans l’eau, aux fins de traitement de maladies, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Aux fins de « traitement de maladies », on a demandé aux répondants de choisir toutes les pathologies 
applicables.  
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Tableau 1.5. Résumé quantitatif de l’utilisation d’antimicrobiens dans l’eau, 2013 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
a Taux d’inclusion exprimé en grammes par l itre d’eau déclaré par le vétérinaire/producteur. 
b Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les élevages qui utilisaient l’antimicrobien précisé et sont 

exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 
c Les estimations reposent sur le diagramme de consommation d’eau quotidienne (Nutreco Canada Inc.).  

Antimicrobiens Troupeaux
 n (%)

Jours d'exposition
médiane (min. ; max.)

Taux d'inclusion (g/L)
médiane (min. ; max.)a

Grammes/1000 poulets-jours
median (min. ; max.)b,c

I Enrofloxacine 2 (2%) 5 (5 ; 5) 0,02 (0,02 ; 0,02) 1 (1 ; 1)
II Pénicilline 4 (4%) 5 (3 ; 7) 0,2 (0,2 ; 0,3) 19 (12 ; 43)

Sulfaquinoxaline 1 (1%) 4 (4 ; 4) 2 (2 ; 2) 190 (190 ; 190)
Sulfaquinoxaline-pyriméthamine 2 (2%) 2 (2 ; 2) 2 (2 ; 2) 248 (238 ; 258)

III
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Figure 1.14. Quantité d’antimicrobiens administrés dans l’eau, par raisons d’utilisation, 2013   

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les troupeaux qui utilisaient l ’antimicrobien précisé et sont 
exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 
Les chiffres entre parenthèses représentent le nombre total de traitements administrés dans l’eau; un troupeau 
peut avoir été traité plus d’une fois pendant la période de croissance. 
Les estimations reposent sur le diagramme de consommation d’eau quotidienne des poulets de chair 
(Nutreco Canada Inc.).  
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Figure 1.15. Quantité d’antimicrobiens administrés dans l’eau, par province, 2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Les estimations de l’utilisation médiane reposent sur les troupeaux qui utilisaient l ’antimicrobien précisé et sont 
exprimées en « grammes par 1000 poulets-jours ». 
Les estimations reposent sur le diagramme de consommation d’eau quotidienne (Nutreco Canada Inc.). 
Les chiffres entre parenthèses représentent le nombre total de traitements administrés dans l’eau; un troupeau 
peut avoir été traité plus d’une fois pendant la période de croissance. 
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SANTÉ ANIMALE ET BIOSÉCURITÉ
 

La composante concernant la santé animale dans le questionnaire a fourni des renseignements 
supplémentaires sur les utilisations d’antimicrobiens, ainsi que sur les raisons de leur 
utilisation. Les infections du sac vitellin (n = 20 élevages) et la septicémie (n = 18), qui sont 
principalement causées par E. coli aviaire pathogène et la coccidiose causée par différentes 
espèces d’Eimeria touchant les poulets de chair, étaient les pathologies les plus souvent 
signalées qui ont été confirmées positives ou probablement positives (figure 1.15) par un 
diagnostic en laboratoire et des examens post mortem (figure 1.16). 

La vaccination des poussins au couvoir était relativement courante (93 %, 92/99) et un moins 
grand nombre de troupeaux étaient vaccinés ou revaccinés pendant la période de croissance 
(41 %, 40/97) (tableau 1.8). Ces vaccins visaient à prévenir les infections virales et bactériennes 
fréquentes chez les poulets de chair au Canada (figure 1.15).  

Certains aspects de la biosécurité (Normes nationales de biosécurité pour les fermes avicoles) 10 
ont été déterminés au moment de la visite et sont résumés dans le tableau 1.9. Ces données 
permettront de comprendre l’écologie des organismes bactériens isolés à partir des 
échantillons prélevés dans des fermes (p. ex. conservation de pathogènes et persistance des 
organismes résistants aux antimicrobiens dans les bâtiments d’élevage).  

                                              
10 Agence canadienne d’inspection des aliments. Norme nationale de biosécurité pour les fermes avicoles. 

Disponible au : http://www.inspection.gc.ca/DAM/DAM-animals-animaux/STAGING/text-
texte/terr_biosec_avian_standard_1375192173847_fra.pdf. Consulté en janvier 2015. 
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Tableau 1.6. Résumé des caractéristiques troupeaux de poulets de chair, 2013 

 
S.O. =  sans objet. 
a Capacité totale des 99 fermes participantes pendant l’année d’échantillonnage 2013. Le nombre estimé d’oiseaux 

dans les 99 fermes participantes pendant l’année d’échantillonnage 2013 au cours d’environ 6 périodes 
contingentaires (de A-115 à A-121) équivaut à 8 % de la production nationale (7 379 893 x 7 périodes de 
croissance/627 185 689 têtes, source : volume d’abattage de poulets, nombre de têtes en 2014 d’Agriculture et 
Agroalimentaire Canada [AAC]). 

b Deux élevages de la cohorte non échantillonnés en fin de production ont été exclus. 
c Une période contingentaire (quota) est une période de production de 8 semaines (de A-116 à A-121) du 

calendrier d’attribution des Producteurs de poulet du Canada. 
d Au sein de l’industrie de la volaille, cela correspond à une période entre les troupeaux s’étalant de l’évacuation 

du poulailler jusqu’au placement des poussins. Cela permet la réduction naturelle du nombre de micro-
organismes pathogènes dans le poulailler (c.-à-d. transfert à partir du troupeau précédent)11. 

  

                                              
11 Producteurs de poulet du Canada. Programme d’assurance de la salubrité des aliments à la ferme. Disponible 

au : http://www.chickenfarmers.ca/wp-content/uploads/2014/07/PASAF-Manuel-2014.pdf. Consulté en janvier 
2016. 

Nombre de 
fermes 

participantes
Unités Médiane Moyenne Minimum Maximum Total

Capacité totale de l'exploitationa 97 Oiseaux (n) 42 000 76 081 9 792 350 000 7 379 893
Poussins placés sur l'étage échantillonnéb 97 Poussins (n) 12 000 15 053 3 000 112 200 1 279 524
Poussins placés dans le bâtiment échantillonné 97 Poussins (n) 20 706 24 168 3 600 112 200 2 344 264
Population de poulets de chair sur l'étage, en fin 
de production 97 Oiseaux (n) 11 500 14 495 2 865 108 000 1 232 033
Population de poulets de chair dans le bâtiment, 
en fin de production 97 Oiseaux (n) 20 000 23 227 3 312 108 000 2 253 014
Mortalité sur l'étage, en fin de production 97  Oiseaux (%) 3 4 1 12 S.O.
Mortalité dans le bâtiment, en fin de production 97 Oiseaux (%) 3 4 1 12 S.O.
Poussins d'origine canadienne, proportion placée 
dans le bâtiment échantillonné 96 Oiseaux (%) 100 97 11 100 S.O.

Âge minimal des reproducteurs du troupeau 
d'origine associé aux poussins livrés 96 Âge (semaines) 34 37 26 58 S.O.
Âge maximal des reproducteurs du troupeau 
d'origine associés aux poussins livrés 96 Âge (semaines) 50 46 27 62 S.O.

Poussins importés, proportion placée dans le 
bâtiment échantillonné 8 Oiseaux (%) 70 66 5 100 S.O.

Âge minimal des reproducteurs du troupeau 
d'origine associés aux poussins livrés 8 Âge (semaines) 34 35 29 42 S.O.
Âge maximal des reproducteurs du troupeau 
d'origine associés aux poussins livrés 8 Âge (semaines) 40 41 30 55 S.O.

Couvoir d'origine des poussins échantillonnés 99 Entreprise (n) S.O. S.O. S.O. S.O. 16
Âge des poulets de chair au jour de 
l'échantillonnage, en fin de production 97 Jours (n) 34 34 25 49 S.O.
Poids des poulets de chair au jour de 
l'échantillonnage, en fin de production 97 Kg 1,95 2,02 1,15 3,70 S.O.

Densité de peuplement 97
Poussins 

placés/pied carré 0,84 0,91 0,46 2,40 S.O.
Période contingentairec 97 n S.O. S.O. S.O. S.O. 5
Vide sanitaired 97 Jours (n) 16 21 10 365 S.O.
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Tableau 1.7. Résumé des facteurs de production et des facteurs opérationnels liés aux poulets 
de chair, 2013 

 
a Au Canada, la production sans agent antimicrobien/antibiotique est synonyme de « aucune antibiothérapie 

durant l ’élevage »; allégation liée à la production animale. Selon le manuel des méthodes de l’Agence canadienne 
d’inspection des aliments, les produits portant la mention « aucune antibiothérapie durant l ’élevage » ou « sans 
agent antimicrobien/antibiotique » sont acceptables dans la mesure où les animaux concernés n’ont pas reçu de 
médicaments pouvant être considérés comme des antibiotiques ou ayant le même effet, dont les anticoccidiens 
ou le monensin12. Les troupeaux figurant dans la présente catégorie n’ont pas été médicamentés au moyen 
d’agents antimicrobiens, y compris les ionophores et les anticoccidiens de synthèse, de quelque manière que ce 
soit, de l’incubation à l ’étape précédant l’abattage. 

b Également une allégation l iée à la production animale exigeant l’attestation obligatoire de la conformité à la 
norme nationale sur l ’agriculture biologique révisée125.  

  

                                              
12 Agence canadienne d’inspection des aliments. Disponible au : http://www.inspection.gc.ca/aliments/produits-

de-viande-et-de-volaille/manuel-des-methodes/chapitre-7/fra/1367720000285/1367720106452?chap=7. 
Consulté en janvier 2016. 

Facteurs opérationnels Unités Total
Système d'opération de l'élevage

Tout plein-tout vide Bâtiments (n) 82
Exploitation avec plusieurs bâtiments Bâtiments (n) 16
Multiespèces/production Bâtiments (n) 1

Type de production
Sans agent antimicrobiena Troupeaux (n) 5
   Élevage conventionnel Troupeaux (n) 93
   Biologiqueb Troupeaux (n) 1
Lignées
Ross x Ross
   Ross 308 Troupeaux (n) 63
   Ross 708 Troupeaux (n) 17
   Non spécifiée ou inconnue Troupeaux (n) 9
Cobb x Cobb
  Cobb 500 Troupeaux (n) 4
  Cobb 700 Troupeaux (n) 1
  Non spécifiée ou inconnue Troupeaux (n) 8
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Figure 1.16. État de santé de troupeaux de poulets de chair pendant la période de croissance, 2013 

 
VAP  = virus de l’anémie infectieuse du poulet. 
VBuI = virus de la bursite infectieuse. 
VBrI = virus de la bronchite infectieuse. 
Agents pathogènes courants impliqués dans les syndromes pathogènes = E. coli aviaire pathogène (responsable de 
l’omphalite et de la septicémie), Clostridium perfringens (entérite nécrotique), Staphylococcus aureus et/ou 
Streptococcus spp. (responsable de l’ostéomyélite/arthrose) et Enterococcus cecorum (responsable de 
l’ostéomyélite). 
D’autres maladies comprennent l’ascite (métabolique), les infections chroniques secondaires à E. coli 
(aérosacculite et synovite), les symptômes apparentés au réovirus (ténosynovite) et la dyschondroplasie tibiale. 
On a demandé aux répondants de choisir toutes les maladies applicables et seulement un des éléments suivants : 
« confirmés positifs », « probablement positifs », « probablement négatifs » et « confirmés négatifs ». 
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Figure 1.17. Outils de diagnostic visant à établir l’état de santé des animaux de troupeaux, 2013 

 
VAP = virus de l’anémie infectieuse du poulet. 
VBuI = virus de la bursite infectieuse. 
VBrI = virus de la bronchite infectieuse. 
Les agents pathogènes courants impliqués sont = E. coli aviaire pathogène (responsable de l’omphalite et de 
la septicémie), Clostridium perfringens (entérite nécrotique), Staphylococcus aureus et/ou Streptococcus spp. 
(responsable de l’ostéomyélite/arthrose) et Enterococcus cecorum (responsable de l’ostéomyélite). 
D’autres maladies comprennent l’ascite (métabolique), les infections chroniques compliquées à E. coli 
(aérosacculite et synovite), les symptômes apparentés au réovirus (ténosynovite) et la dyschondroplasie tibiale. 
On a demandé aux répondants de choisir tous les outils applicables visant à établir l ’état de santé des troupeaux 
de poulets de chair. Le total des troupeaux déclarant des outils de diagnostic (représenté par les barres rouges, 
bleues et grises) correspond aux nombres totaux de réponses et n’indique pas nécessairement une maladie réelle. 
Les barres grises représentent les troupeaux auxquels aucun outil de diagnostic n’a été appliqué. 
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Tableau 1.8. Résumé de la vaccination des troupeaux de poulets de chair au couvoir et à la 
suite du placement des poussins, 2013 

 
On a demandé aux répondants de choisir tous les vaccins applicables administrés au couvoir. Si les troupeaux ont 
également été vaccinés à la ferme, à la suite du placement, on a demandé aux participants d’indiquer l ’âge du 
troupeau pour chaque vaccination. 
S.O. : toutes les vaccinations au niveau du couvoir ont été effectuées soit au 18e jour d’incubation ou le jour de 
l’éclosion (jour 1). 
a Les troupeaux (93 %, 92/99) ont été vaccinés au moyen d’au moins un agent infectieux, au couvoir. 
b Les troupeaux (41 %, 40/97) ont été vaccinés au moyen d’au moins un agent infectieux, à la suite du placement à 
la ferme. 

 
  

Nombre de 
troupeaux

Âge au moment de la 
vaccination

 n ( %) Jours, médiane (min. ; max.)
Application au couvoira

Coccidiosis Eimeria  spp. (souche de poulet de chair) 11 (11) S.O.
Virus de la bronchite infectieuse Massachusetts 81 (82) S.O.

Massachusetts-Connecticut 1 (1) S.O.
Virus de la bursite infectieuse (IBD) Standard/classique 6 (6) S.O.
Virus de la maladie de Marek HVT 58 (59) S.O.
Virus de la maladie de Marek-IBD HVT souche vectorisée, antigène VP2 26 (26) S.O.
Escherichia coli Souche O78 1 (1) S.O.

Application à la fermeb

Virus de la bronchite infectieuse Massachusetts 10 (10) 13 (7, 21)
Massachusetts-Connecticut 8 (8) 12 (7, 14)

Virus de la bursite infectieuse Standard/classique 31 (32) 10 (1, 14)
Escherichia coli Souche O78 1 (1) 7 (7, 7)
Réovirus Biotype associé à la ténosynovite 1 (1) 10 (10, 10)

Agent infectieux/maladie Souches vaccinales
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Tableau 1.9. Résumé de la biosécurité, 2013 

 

a On a demandé aux répondants de choisir toutes les sous-catégories applicables si la réponse était « Oui »; le 
pourcentage (%) total pourrait ne pas être égal à 100 % en raison des nombreuses options liées à chaque 
élément. 

b Voir le tableau 1.6 relatif aux données démographiques pour connaître les jours de temps de retrait respectés.  

Ne sais pas Non Oui
Gestion de l'accès 

0% 16% 84% Poulets de chair 46%
Poulets reproducteurs 1%
Couvoir 1%
Pondeuses 19%
Dindons 16%
Bovins 38%
Porcs 21%
Autres animaux 3%

Présence d'animaux domestiques ou 
sauvages à la ferme, d'après ce qui a 
été observé lors de la visite 0% 59% 41% Chiens 23%

Chats 12%
Chevaux 10%
Autre animaux domestiques/sauvages 4%

Zone de biosécurité reconnaissable 0% 2% 98%
Solution de nettoyage pour les 
bottes/Pédiluve 0% 72% 28%
Équipement de protection individuelle 
requis pour accéder à la zone de 
production 0% 6% 94% Bottes 94%

Gants 43%
Combinaisons/Vêtements de ferme prévus à ce  71%

Gestion de la santé animale
Vide sanitaire entre les troupeauxb 0% 1% 99%

Gestion de l'exploitation
Collecte/enlèvement quotidien des 
oiseaux morts dans la zone de 
production 0% 4% 96%
Entreposage du fumier sur place 0% 47% 53% À proximité immédiate des poulaillers 11%

Lieu d'entreposage désigné dans la zone de 
production (zone d’accès contrôlé) 34%
Autres (100 à 400 mètres plus loin que le 
bâtiment, champ derrière le bâtiment et autres 
surfaces appartenant à la ferme/ au même 
propriétaire 9%

Réponse Sous-catégories  applicables  
Proportion de 

fermesa

Présense de bétail et volaille dans un 
rayon de 1 km
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Tableau 1.9. Résumé de la biosécurité, 2013 (suite) 

 
ND = non disponible. 
a On a demandé aux répondants de choisir toutes les sous-catégories applicables si la réponse était « Oui »; le 

pourcentage (%) total pourrait ne pas être égal à 100 % en raison des nombreuses options liées à chaque 
élément.

Ne sais pas Non Oui
Gestion de l'exploitation (suite)

Retrait du fumier Retiré du poulailler conformément à un plan de 
gestion des fertilisants 38%
Compostage sur place 5%
Épandage dans des champs à proximité 
immédiate de la zone de production (dans un 
rayon de 0,5 km) 27%
Épandage dans des champs à plus d'un 
kilomètre par le producteur 29%
Épandage dans des champs ailleurs réalisé 
par un tiers 44%
Autres  (transporté, vendu, entreposé ailleurs, 
utilisé sur place pour la culture de 
champignons) 6%

Mois d'épandage si il y épandange 
dans les champs ND ND ND Janvier 2%

Février 1%
Mars 4%
Avril 13%
Mai 19%
Juin 4%
Juillet 5%
Août 7%
Septembre 18%
Octobre 23%
Novembre 10%
Décembre 1%

Programme intégré de lutte 
antiparasitaire 0% 2% 98% Rongeurs 96%

Coléoptères 93%
Oiseaux sauvages 51%
Mouches 48%
Autres (contrôle de la faune) 6%

Réponse Sous-catégories  applicables  
Proportion de 

fermesa
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Tableau 1.9. Résumé de la biosécurité, 2013 (suite) 

 
a On a demandé aux répondants de choisir toutes les sous-catégories applicables si la réponse était « Oui »; le 

pourcentage (%) total pourrait ne pas être égal à 100 % en raison des nombreuses options liées à chaque 
élément. 

Ne sais pas Non Oui
Gestion de l'exploitation (suite)

0% 8% 92% Nettoyé à sec 37%
Nettoyé à sec et lavé 18%
Lavé 23%
Lavé à l'eau chaude 25%

Désinfection du bâtiment 1% 23% 76% Produits à base d'amonium quaternaire 39%
Aldéhydes 22%
Phénols 6%
À base de chlore 13%
Autres (Produit multi-ingrédients) 6%

Source d'approvisionnement en eau ND ND ND Eau d'aqueduc municipale 29%
Eau de puits 64%
Étangs, eaux de surface 4%
Autres (mare, eau de pluie recueillie dans des 
citernes) 4%

Analyse régulière de l'eau 0% 1% 99% Mensuelle 2%
Annuelle 92%
Autre (trimestriel, 2 à  3 fois par année 6%

Traitement de l'eau entre les 
troupeaux 1% 14% 85% Chlore 34%

Peroxyde d'hydrogène 37%
Acidifiants pour l'eau 16%
Iode 3%
Autres (osmose inverse, ultraviolets, 
désinfectants) 11%

0% 19% 81% Chlore 59%
Peroxyde d'hydrogène 19%
Acidifiants pour l'eau 27%
Iode 1%
Autres (traitement des eaux de 
surface/réduction des boues, acides 
phosphorique, osmose inverse, ultraviolets) 7%

Nettoyage et lavage du bâtiment pour 
ce cycle de production

Traitement de l'eau durant la période 
de croissance

Réponse Sous-catégories  applicables  
Proportion de 

fermesa
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PRINCIPALES OBSERVATIONS 

 
 Parmi toutes les voies d’administration, la fréquence de l’exposition aux 

antimicrobiens par l’alimentation était la plus importante chez les porcs en 
croissance-finition au cours de la période de 2009 à 2013; 77 % (348/454) des 
producteurs en période de croissance-finition ont déclaré utiliser des antimicrobiens 
dans l’alimentation, tandis que 61 % (275/454) ont administré des antimicrobiens 
par injection et 26 % (116/454) en ont administré dans l’eau. 

 Parmi les troupeaux de porcs participants, les antimicrobiens les plus souvent 
utilisés, sans égard à la voie d’administration, comprenaient la pénicilline G (61 %, 
54/89), la lincomycine (40 %, 36/89), la tylosine (33 %, 29/89) et la chlortétracycline 
(30 %, 27/89) (tableau 2.2). 

 Parmi les antimicrobiens de catégorie I, l’utilisation du ceftiofur par injection a été 
signalée par 18 % (16/89) des troupeaux (tableau 2.2); 1 troupeau a déclaré utiliser 
de l’enrofloxacine parmi les « autres » antimicrobiens injectables. 

 Douze fermes d’élevage (13 %, 12/89 troupeaux) ont indiqué ne pas avoir eu recours 
à des antimicrobiens chez les porcs en croissance-finition, toutes voies 
d’administration confondues (tableau 2.1). 

ADMINISTRATION PAR LA NOURRITURE 

 Le nombre médian des différentes rations servies par période de croissance-finition 
était de 4, avec un nombre minimal de 1 et un nombre maximal de 17 rations. La 
médiane de 4 rations par période était constante au cours des cinq années (de 2009 
à 2013). 

 On a signalé une médiane de 66 % de rations médicamentées avec des 
antimicrobiens en 2013, ce qui indique une tendance à la baisse comparativement 
aux proportions déclarées en 2011 (80 %) et en 2012 (75 %). 

 En 2013, 27 % (24/89) des troupeaux ont déclaré « aucune administration 
d’antimicrobiens » par l’alimentation (figure 2.1); il s’agit d’une augmentation 
importante par rapport à ce qui a été déclaré en 2012 (18 %, 16/87) et d’un retour 
aux proportions relevées en 2009 (24 %, 23/95) et en 2010 (26 %, 23/90). 

2. SURVEILLANCE À LA FERME — PORCS EN 
CROISSANCE‐FINITION 
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 Parmi les utilisations d’antimicrobiens par l’alimentation déclarées de 2009 à 2013, 
le traitement de maladies n’était pas une raison courante d’utilisation (8 %, 37/454) 
comparativement à la prévention de maladies (51 %, 231/454) ou à la stimulation de 
la croissance (41 %, 184/454). 

 Pour la prévention de maladies, les classes d’antimicrobiens les plus couramment 
administrées par l’ajout à l’alimentation en 2013 étaient les tétracyclines (24 %, 
21/89), les macrolides (18 %, 16/89) et les lincosamides (20 %, 18/89). Ce 
classement n’a pas changé de 2009 à 2012 (figure 2.2). 

 Les tétracyclines ont été le plus souvent utilisées dans la prévention des maladies 
respiratoires (20 %, 18/89); pour la prévention des maladies entériques, ce sont les 
macrolides (14 %, 12/89) et les lincosamides (11 %, 10/89) qui ont été le plus 
souvent utilisés. Ce classement n’a pas changé de 2009 à 2013. Dans la période de 5 
ans s’étendant de 2009 à 2013, moins de 5 % des troupeaux ont reçu des 
antimicrobiens ajoutés à l’alimentation pour la prévention de la boiterie (figure 2.4). 

 Les classes d’antimicrobiens les plus couramment administrées par l’ajout à 
l’alimentation pour la stimulation de la croissance étaient les macrolides (16 %, 
14/89) et les ionophores (18 %, 16/89) (figure 2.2). 

 En 2013, les plus grands nombres médians de jours d’exposition aux antimicrobiens 
ajoutés à la nourriture étaient de 63 jours pour la tylosine, de 56 jours pour la 
bacitracine et de 40 jours pour la lincomycine (tableau 2.3). 

 En 2013, les plus grands poids médians en grammes d’antimicrobiens ajoutés à la 
nourriture par 1000 porcs-jours (g/MPJ) étaient de 758 g/MPJ pour la 
chlortétracycline, de 451 g/MPJ pour la tilmicosine, de 98 g/MPJ pour la 
lincomycine, de 166 g/MPJ pour la sulfaméthazine et de 61 g/MPJ pour la 
salinomycine (tableau 2.3). 

 Un chevauchement notable quant à la quantité d’antimicrobiens administrés par 
l’ajout à l’alimentation (poids médian en g/1000 porcs-jours à risque) a été observé 
entre l’utilisation d’antimicrobiens pour le traitement de maladies, pour la 
prévention de maladies et pour la stimulation de la croissance; en général, les 
quantités administrées pour la prévention de maladies et la stimulation de la 
croissance avaient tendance à être plus faibles que celles administrées pour le 
traitement de maladies (figure 2.5). 

 La durée de l’administration d’antimicrobiens par ajout à la nourriture variait selon 
l’antimicrobien, mais la tylosine, la salinomycine et la lincomycine ont été 
administrées par ajout à l’alimentation tout au long de la période de croissance-
finition, pendant 5 ans, de 2009 à 2013 (figure 2.6).  

 La virginiamycine a été utilisée dans l’alimentation pour un nombre plus faible de 
troupeaux en 2013 (3 %) par rapport à 2012 (7 %); elle a également été administrée 
par ajout à l’alimentation tout au long de la période de croissance-finition (figure 2.6). 
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ADMINISTRATION PAR L’EAU 

 Au cours de la période de 5 ans, de 2009 à 2013, la proportion de troupeaux ne 
déclarant aucune utilisation d’antimicrobiens dans l’eau a varié, passant de 72 % 
(2010) à 82 % (2011); en 2013, 73 % des fermes d’élevage (65/89) ont indiqué 
qu’elles n’avaient pas administré d’antimicrobiens par l’eau (figure 2.7). 

 En 2013, les antimicrobiens les plus souvent déclarés pour l’administration par l’eau 
étaient la pénicilline (10 %, 9/89) et le triméthoprime-sulfadoxine (8 %, 7/89) (figure 2.7). 

 Parmi toutes les administrations par l’eau, 76 % concernaient le traitement de 
maladies (29/38), le reste étant attribué à la prévention de maladies (24 %, 9/38); 
l’utilisation d’eau médicamentée a été déclarée principalement pour la prévention 
et le traitement de maladies respiratoires (figures 2.9 et 2.10). 

 Quatre-vingt-deux pour cent (32/39) des antimicrobiens administrés par l’eau 
en 2013 ont été donnés à 100 % des porcs (tableau 2.5). 

ADMINISTRATION PAR INJECTION 

 En 2013, le nombre de troupeaux déclarant aucune administration d’antimicrobiens 
par injection aux porcs en croissance-finition était beaucoup plus faible (34 %, 
30/89), comparativement à 2009 (47 %, 46/95) (figure 2.11). 

 En 2013, les antimicrobiens les plus couramment administrés par injection étaient la 
pénicilline (53 %, 47/89) et le ceftiofur (18 %, 16/89); ce classement n’a pas changé 
de 2010 à 2012 (figure 2.11).  

 En 2013, les raisons les plus souvent invoquées pour l’administration 
d’antimicrobiens par injection étaient le traitement de la boiterie (44 %, 39/89) et 
des maladies respiratoires (18 %, 16/89) dans le cas de la pénicilline, ainsi que le 
traitement des maladies respiratoires (8 %, 7/89) et de la boiterie (10 %, 9/89) dans 
le cas du ceftiofur. Ce classement n’a pas changé de 2009 à 2013 (figure 2.12). 

 Lorsque des antimicrobiens étaient administrés par injection à des porcs en 
croissance-finition, 95 % du temps (104/110 utilisations en 2013), ils ont été 
administrés à moins de 5 % des porcs (tableau 2.7).  
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RÉSUMÉ DE L’UTILISATION D’ANTIMICROBIENS, PAR VOIE 
D’ADMINISTRATION 

 
Tableau 2.1. Nombre de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens, par voie d’administration, 2013 

 
a Les troupeaux qui ont déclaré avoir utilisé une classe d’antimicrobiens ajoutée aux aliments, à l ’eau, in ovo /ou 

par injection sous-cutanée ou selon une combinaison de ces voies d’administration, figurent dans chaque dénombrement.  

Tableau 2.2. Nombre de troupeaux de porcs (n = 89) pour lesquels on a déclaré utiliser des 
antimicrobiens, par voie d’administration, 2013 

 
Les chiffres romains de I à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
a Les troupeaux qui ont déclaré avoir utilisé une classe d’antimicrobiens ajoutée aux aliments, à l ’eau, in ovo /ou 

par injection sous-cutanée ou selon une combinaison de ces voies d’administration, figurent dans chaque 
dénombrement.  

b Les pleuromutilines ne sont pas incluses dans le système actuel de classification de Santé Canada. Toutefois, 
selon les critères fournis par Santé Canada, elles correspondent aux critères de la catégorie III. 

Toute voiea Aliments Eau Injection
n (%) n (%) n (%) n (%)

Toute utilisation d'antimicrobiens 77 (87) 65 (73) 24 (27) 59 (66)
Aucune utilisation d'antimicrobiens 12 (13) 24 (27) 65 (73) 30 (34)
Total des troupeaux 89 (100) 89 (100) 89 (100) 89 (100)

Utilisation d'antimicrobiens
Voie d'administration

Toute voiea Aliments Eau Injection
n (%) n (%) n (%) n (%)

I Céphalosporines à large spectre Ceftiofur 16 (18) 0 (0) 0 (0) 16 (18)
Aminoglycosides Streptomycine 4 (4) 0 (0) 4 (4) 0 (0)
Lincosamides Lincomycine 36 (40) 30 (34) 1 (1) 10 (11)
Macrolides Érythromycine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0)

Tulathromycine 9 (10) 0 (0) 0 (0) 9 (10)
Tilmicosine 3 (3) 3 (3) 0 (0) 0 (0)
Tylosine 29 (33) 28 (31) 0 (0) 3 (3)

Pénicillines Ampicilline 4 (4) 0 (0) 0 (0) 4 (4)
Pénicilline G 54 (61) 7 (8) 9 (10) 47 (53)

Streptogramines Virginiamycine 3 (3) 3 (3) 0 (0) 0 (0)
Sulfamides potentialisés Triméthoprime-sulfadoxine 10 (11) 0 (0) 7 (8) 4 (4)
Aminocyclotols Spectinomycine 2 (2) 0 (0) 1 (1) 1 (1)
Aminoglycosides Néomycine 5 (6) 0 (0) 5 (6) 0 (0)
Bacitracine Bacitracine 1 (1) 1 (1) 0 (0) 0 (0)
Phénicols Florfénicol 6 (7) 0 (0) 0 (0) 6 (7)
Pleuromutilinesb Tiamuline 7 (8) 7 (8) 0 (0) 0 (0)
Sulfamides Sulfamides (non définis) 4 (4) 3 (3) 1 (1) 0 (0)
Tétracyclines Chlortétracycline 27 (30) 27 (30) 0 (0) 0 (0)

Oxytétracycline 8 (9) 0 (0) 0 (0) 8 (9)
Tétracycline hydrochloride 2 (2) 0 (0) 2 (2) 0 (0)

Flavophospholipides Bambermycine 1 (1) 1 (1) 0 (0) 0 (0)
Ionophores Salinomycine 18 (20) 18 (20) 0 (0) 0 (0)

AntimicrobienClasse d'antimicrobien

III

IV

Voie d'administration 

II
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UTILISATION D’ANTIMICROBIENS DANS L’ALIMENTATION
 

Tableau 2.3. Résumé de l’utilisation d’antimicrobiens dans l’alimentation, 2013 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires.  
S.O. = sans objet. 
a Les estimations de la consommation médiane d’antimicrobiens ont été calculées au moyen du nombre de ration-

jours servies et de la consommation de moulée prévue13, rajustées en fonction du gain quotidien du troupeau; 
seules les rations médicamentées au moyen de l’antimicrobien précisé figuraient dans l’analyse pour chaque 
antimicrobien. 

  

                                              
13 Conseil national de recherches Canada. 2012. Nutrient Requirements of Swine, Eleventh Edition. Washington, 

DC: National Academy Press. 

Antimicrobien
Nombre de 
troupeaux

(%)

Nombre de rations 
(%)

Jours d'exposition
médiane                    

(min. ; max.)

Pourcentage (%) 
de troupeaux 

exposés
médiane                

(min. ; max.)

Taux de 
médicament dans 

les aliments
grammes/tonne

médiane                
(min. ; max.)

Consommation 
d'antimicrobiensa

grammes/1000 porcs-
jours

médiane (min. ; max.)

Lincomycine 30 (34) 59 (15) 22 (5 ; 56) 100 (50 ; 100) 44 (11 ; 220) 98 (31 ; 513)

Pénicilline 7 (8) 9 (2) 18 (4 ; 35) 100 (65 ; 100) 99 (55 ; 275) 90 (82 ; 241)

Tiamuline 7 (8) 9 (2) 21 (3 ; 21) 100 (50 ; 100) 39 (18 ; 200) 69 (30 ; 414)

Tilmicosine 3 (3) 3 (1) 14 (14 ; 14) 100 (100 ; 100) 200 (200 ; 200) 451 (448 ; 472)

Tylosine 28 (31) 69 (18) 28 (1 ; 63) 100 (20 ; 100) 22 (11 ; 110) 61 (26 ; 297)

Virginiamycine 3 (3) 7 (2) 21 (1 ; 21) 100 (100 ; 100) 22 (22 ; 22) 43 (37 ; 54)

Bacitracine 1 (1) 1 (0.25) 56 (56 ; 56) 100 (100 ; 100) 33 (33 ; 33) 91 (91 ; 91)

Chlortétracycline 27 (30) 35 (9) 14 (3 ; 35) 100 (50 ; 100) 550 (33 ; 1100) 758 (49 ; 1653)

Sulfaméthazine 3 (3) 3 (1) 35 (5 ; 35) 100 (65 ; 100) 110 (110 ; 110) 166 (163 ; 190)

Flavomycine 1 (1) 2 (1) 35 (35 ; 35) 100 (100 ; 100) 500 (500 ; 500) 1133 (994 ; 1,272)

Salinomycine 18 (20) 61 (15) 27 (10 ; 49) 100 (50 ; 100) 25 (25 ; 60) 61 (37 ; 134)

Rations non-médicamentées 59 (66) 144 (37) 28 (1 ; 126) 100 (30 ; 100) S.O. S.O.

II

III

IV
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Figure 2.1. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’alimentation, 2009–2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure. Les antimicrobiens utilisés dans l’alimentation par moins de 5 % des troupeaux incluaient la tilmicosine 
(catégorie II), la bacitracine, la néomycine, l ’oxytétracycline, la spectinomycine et la sulfaméthazine (catégorie III) 
ainsi que la bambermycine (catégorie IV).  
Pour les analyses temporelles, la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé un antimicrobien précis pour l’année en 
cours a été comparée à la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé le même antimicrobien en 2009 et l’année 
précédant l ’année en cours (zones en gris). La présence de zones bleues indique une différence significative 
(P ≤ 0,05) pour un antimicrobien donné.  

Année 2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89
Antimicrobien

Lincomycine 28% 24% 25% 29% 34%
Pénicilline 5% 8% 5% 6% 8%
Tylosine 41% 41% 37% 34% 31%
Virginiamycine 1% 2% 2% 7% 3%
Chlortétracycline 29% 39% 39% 36% 30%
Tiamuline 2% 4% 6% 8% 8%

IV Salinomycine 14% 12% 17% 20% 20%
Aucun antimicrobien ajouté aux aliments 24% 24% 22% 18% 27%
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Figure 2.2. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’alimentation, par raison principale, 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a mentionné aux répondants de ne choisir qu’une seule raison principale d’utilisation d’un antimicrobien, soit 
le « traitement de maladies », la « prévention de maladies » ou la « stimulation de la croissance ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure.  
Pour les analyses temporelles, la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé une classe précise d’antimicrobiens 
pour l ’année en cours a été comparée à la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé la même classe 
d’antimicrobiens en 2009 et l ’année de surveillance précédente (zones en gris). La présence de zones bleues 
indique une différence significative (P ≤ 0,05) pour une classe d’antimicrobiens donnée.  
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Nombre de troupeaux, année et raison d'utilisation des antimicrobiens

Lincosamides

Macrolides

Pénicillines

Pleuromutilines

Tétracyclines

Ionophores

Raison d'utilisation   
Année 2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89
Classe d'antimicrobiens

Lincosamides 4% 4% 1% 7% 8% 18% 17% 17% 17% 20% 7% 6% 9% 6% 7%
Macrolides 1% 1% 1% 5% 2% 17% 21% 18% 18% 18% 23% 26% 18% 14% 16%
Pénicillines 1% 1% 1% 0% 1% 2% 6% 3% 5% 6% 1% 1% 1% 1% 1%
Pleuromutilines 0% 0% 0% 2% 2% 2% 3% 5% 5% 4% 0% 1% 1% 1% 1%
Tétracyclines 2% 3% 1% 5% 4% 25% 33% 33% 29% 24% 2% 2% 5% 3% 2%

IV Ionophores 0% 0% 0% 0% 0% 1% 1% 1% 2% 3% 13% 11% 16% 17% 18%
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Figure 2.3. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’alimentation pour le traitement de maladies, de 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner toutes les raisons secondaires d’utilisation d’un antimicrobien qui 
s’appliquaient dans le cas d’un « traitement », soit les « maladies respiratoires », les « maladies entériques », les 
« boiteries » et « autres ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure. 
Pour les analyses temporelles, la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé une classe précise d’antimicrobiens 
pour l ’année en cours a été comparée à la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé la même classe 
d’antimicrobiens en 2009 et l ’année de surveillance précédente (zones en gris). La présence de zones bleues 
indique une différence significative (P ≤ 0,05) pour une classe d’antimicrobiens donnée.   
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Raison d'utilisation   
Année 2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89
Classe d'antimicrobiens

Lincosamides 0% 3% 1% 2% 6% 1% 0% 0% 5% 3% 2% 2% 0% 2% 0%
Macrolides 0% 0% 1% 2% 1% 1% 1% 0% 5% 1% 0% 0% 0% 0% 0%
Pénicillines 0% 1% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 1% 0% 0% 0% 0% 1%
Pleuromutilines 0% 0% 0% 1% 1% 0% 0% 0% 1% 1% 0% 0% 0% 0% 0%
Tétracyclines 1% 3% 0% 2% 2% 0% 0% 1% 2% 2% 0% 0% 0% 1% 2%

Traitement : maladies respiratoires Traitement : maladies entériques Traitement : boiteries

II

III



 

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

54 Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Surveillance à la ferme – Porcs en croissance-finition 

Figure 2.4. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’alimentation pour la prévention de maladies, de 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner toutes les raisons secondaires d’utilisation d’un antimicrobien qui 
s’appliquaient dans le cas d’une « prévention », soit les « maladies respiratoires », les « maladies entériques », les 
« boiteries » et « autres ». 
Seules les classes d’antimicrobiens utilisées par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont 
présentées dans cette figure. 
Pour les analyses temporelles, la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé un antimicrobien précis pour l’année en 
cours a été comparée à la proportion (%) de troupeaux ayant utilisé la même classe d’antimicrobiens en 2009 et 
l ’année de surveillance précédente (zones en gris). La présence de zones bleues indique une différence significative 
(P ≤ 0,05) pour une classe d’antimicrobiens donnée.  
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Raison d'utilisation   
Année 2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89  95 90 93 87 89  95 90 93 87 89
Classe d'antimicrobiens

Lincosamides 6% 9% 9% 10% 11% 15% 13% 15% 13% 11% 3% 3% 2% 2% 3%
Macrolides 3% 6% 5% 6% 6% 16% 18% 16% 15% 13% 0% 0% 1% 1% 2%
Pénicillines 2% 3% 1% 2% 2% 1% 0% 1% 0% 2% 1% 0% 1% 1% 2%
Pleuromutilines 2% 2% 3% 3% 2% 1% 1% 4% 2% 3% 0% 0% 1% 1% 0%
Tétracyclines 24% 30% 30% 26% 20% 4% 4% 6% 6% 8% 1% 2% 4% 2% 2%

IV Ionophores 0% 0% 0% 0% 1% 1% 1% 1% 2% 2% 0% 0% 0% 0% 0%
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Figure 2.5. Quantité d’antimicrobiens administrés dans les aliments, par raisons d’utilisation, 
2009–2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a mentionné aux répondants de ne choisir qu’une seule raison principale d’utilisation d’un antimicrobien, soit 
le « traitement de maladies », la « prévention de maladies » ou la « stimulation de la croissance ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure. 
a Les estimations de la consommation médiane d’antimicrobiens ont été calculées au moyen du nombre de ration-

jours servies et de la consommation de moulée prévue14, rajustées en fonction du gain quotidien du troupeau; 
seules les rations médicamentées au moyen de l’antimicrobien précisé figuraient dans l’analyse pour chaque 
antimicrobien.  

                                              
14 Conseil national de recherches Canada. 2012. Nutrient Requirements of Swine, Eleventh Edition. Washington, 

DC: National Academy Press. 
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Année 2009 2010 2011 2012 2013 2009 2010 2011 2012 2013 2009 2010 2011 2012 2013
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Figure 2.6. Pourcentage des rations médicamentées au moyen des antimicrobiens précisés 
servies pendant la période de croissance-finition, par poids déclaré des porcs, 2013 

 

 
Les chiffres romains de II à IV correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure.  
Les antimicrobiens utilisés dans les rations médicamentées par moins de 5 % des troupeaux incluaient la 
ti lmicosine et la virginiamycine (catégorie II), la bacitracine et la sulfaméthazine (catégorie III) ainsi que la 
bambermycine (catégorie IV). 
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UTILISATION D’ANTIMICROBIENS DANS L’EAU 

 

Figure 2.7. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’eau, 2009–2013 

 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure.  
Les antimicrobiens utilisés par moins de 5 % des troupeaux incluaient la l incomycine (catégorie II) et les sulfamides 
(catégorie III).  

Année 2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89
Antimicrobien

Pénicilline 21% 13% 9% 18% 10%
Streptomycine 3% 4% 1% 10% 4%
Triméthoprime-sulfadoxine 2% 9% 6% 1% 8%
Néomycine 2% 4% 4% 7% 6%
Tétracycline 4% 7% 3% 6% 2%
Aucun antimicrobien ajouté dans l'eau 74% 72% 82% 71% 73%
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Figure 2.8. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens dans l’eau, par raison principale, 2009–2013 

 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a mentionné aux répondants de ne choisir qu’une seule raison principale d’utilisation d’un antimicrobien, soit 
le « traitement de maladies » ou la « prévention de maladies ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette 
figure.  
Les antimicrobiens utilisés par moins de 5 % des troupeaux incluaient la l incomycine (catégorie II) et les sulfamides 
(catégorie III). 
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Triméthoprime-sulfadoxine 1% 7% 5% 1% 7% 1% 2% 1% 0% 1%
Néomycine 1% 1% 2% 3% 3% 1% 3% 2% 3% 2%
Tétracycline 0% 2% 2% 3% 2% 3% 4% 1% 2% 0%
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Figure 2.9. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré utiliser des 
antimicrobiens dans l’eau, par raisons d’utilisation, pour le traitement de maladies, de 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner toutes les raisons secondaires d’utilisation d’un antimicrobien qui 
s’appliquaient dans le cas d’un « traitement », soit les « maladies respiratoires », les « maladies entériques », les 
« boiteries » et « autres ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette figure.  
Les antimicrobiens utilisés par moins de 5 % des troupeaux incluaient la l incomycine (catégorie II) et les sulfamides 
(catégorie III). 
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Antimicrobien

Pénicilline 3% 4% 0% 3% 4% 0% 0% 0% 0% 1% 0% 0% 0% 1% 0%
Streptomycine 1% 1% 0% 1% 2% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0%
Triméthoprime-sulfadoxine 1% 7% 5% 1% 6% 0% 1% 0% 0% 1% 0% 0% 0% 0% 0%
Néomycine 0% 0% 0% 1% 0% 1% 1% 2% 2% 3% 0% 0% 0% 0% 0%
Tétracycline 0% 2% 1% 3% 1% 0% 0% 1% 0% 1% 0% 0% 0% 0% 0%

Traitement : maladies respiratoires Traitement : maladies entériques Traitement : boiteries

II

III



 

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

60 Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Surveillance à la ferme – Porcs en croissance-finition 

Figure 2.10. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré utiliser des 
antimicrobiens dans l’eau, par raisons d’utilisation, pour la prévention de maladies, de 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner toutes les raisons secondaires d’utilisation d’un antimicrobien qui 
s’appliquaient dans le cas d’une « prévention », soit les « maladies respiratoires », les « maladies entériques », les 
« boiteries » et « autres ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette figure.  
Les antimicrobiens utilisés par moins de 5 % des troupeaux incluaient la l incomycine (catégorie II) et les sulfamides 
(catégorie III). 
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Raison d'utilisation   
Année 2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89
Antimicrobien

Pénicilline 13% 8% 8% 6% 3% 1% 2% 3% 0% 2% 5% 3% 1% 3% 2%
Streptomycine 1% 4% 1% 3% 2% 0% 0% 0% 0% 1% 1% 2% 0% 2% 1%
Triméthoprime-sulfadoxine 1% 2% 1% 0% 1% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0%
Néomycine 0% 1% 0% 1% 0% 1% 3% 2% 3% 2% 0% 0% 0% 1% 0%
Tétracycline 3% 4% 1% 1% 0% 0% 2% 1% 2% 0% 0% 1% 1% 1% 0%

Prévention : maladies respiratoires Prévention :  maladies entériques Prévention :  boiteries
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Tableau 2.4. Fréquence d’utilisation des antimicrobiens dans l’eau selon la proportion de 
porcs exposés, 2009–2013 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Les « autres » antimicrobiens utilisés dans l'eau étaient : l 'ampicilline (3), la néomycine-pénicilline (1), la tiamuline 
(7), le ti lmicosin (4) et la tylvalosine (2). 
 

Tableau 2.5. Fréquence d’utilisation des antimicrobiens dans l’eau selon la proportion de 
porcs exposés, 2013 

 
Les chiffres romains de II à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Les « autres » antimicrobiens utilisés dans l'eau étaient : l 'ampicilline (1), le ti lmicosin (4) et la tylvalosine (2). 
  

1–25% 26–50% 51–75% 76–100%

Lincomycine 0 (0) 1 (1) 0 (0) 2 (1) 3 (2)
Pénicilline 1 (1) 6 (3) 2 (1) 58 (32) 67 (37)
Streptomycine 1 (1) 2 (1) 0 (0) 19 (10) 22 (12)
Triméthoprime-sulfadioxine 0 (0) 3 (2) 1 (1) 20 (11) 24 (13)
Néomycine 0 (0) 0 (0) 1 (1) 20 (13) 20 (11)
Spectinomycine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 2 (1) 2 (1)
Sulfamides 1 (1) 0 (0) 0 (0) 4 (2) 5 (3)
Tétracycline 0 (0) 0 (0) 0 (0) 20 (11) 20 (11)

Autre 3 (2) 1 (1) 0 (0) 14 (9) 18 (10)
Total 6 (3) 13 (7) 4 (2) 159 (87) 182 (100)

II

III

Antimicrobien
Proportion de porcs exposés

Total
Nombre d'utilisation d'eau médicamentée (% du total)

1–25% 26–50% 51–75% 76–100%

Lincomycine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (3) 1 (3)
Pénicilline 1 (3) 1 (3) 0 (0) 8 (20) 10 (26)
Streptomycine 1 (3) 0 (0) 0 (0) 3 (8) 4 (10)
Triméthoprime-sulfadioxine 0 (0) 1 (3) 1 (3) 5 (13) 7 (18)
Néomycine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 6 (19) 6 (15)
Spectinomycine 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (3) 1 (3)
Sulfamides 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (3) 1 (3)
Tétracycline 0 (0) 0 (0) 0 (0) 2 (5) 2 (5)

Autre 1 (3) 1 (3) 0 (0) 5 (13) 7 (18)
Total 3 (8%) 3 (8%) 1 (3%) 32 (82%) 39 (100%)

III

Antimicrobien
Proportion de porcs exposés

Total
Nombre d'utilisation d'eau médicamentée (% du total)

II
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UTILISATION D’ANTIMICROBIENS PAR INJECTION 

 

Figure 2.11. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré avoir utilisé des 
antimicrobiens par injection, 2009–2013  

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette figure. 

Année 2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89
Antimicrobien

Ceftiofur 20% 24% 24% 18% 18%
Ampicilline 4% 4% 3% 5% 4%
Lincomycine 8% 9% 10% 8% 11%
Pénicilline 41% 51% 46% 45% 53%
Triméthoprime-sulfadoxine 9% 13% 9% 3% 4%
Tulathromycine 8% 10% 6% 8% 10%
Tylosine 5% 4% 8% 5% 3%
Florfénicol 1% 6% 3% 5% 7%
Oxytétracycline 4% 6% 9% 7% 9%
Aucun antimicrobien ajouté aux aliments 47% 40% 40% 36% 34%

I

II

III

 



 

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

63 Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Surveillance à la ferme – Porcs en croissance-finition 

Figure 2.12. Pourcentage de troupeaux de porcs pour lesquels on a déclaré utiliser des 
antimicrobiens par injection, par raisons d’utilisation, pour le traitement de maladies, de 
2009–2013 

 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
On a demandé aux répondants de sélectionner toutes les raisons d’utilisation d’un antimicrobien qui 
s’appliquaient, soit les « maladies respiratoires », les « maladies entériques », les « boiteries » et « autres ». 
Seuls les antimicrobiens utilisés par 5 % des troupeaux ou plus, pour une année donnée, sont présentés dans cette figure. 
Les antimicrobiens utilisés par moins de 5 % des troupeaux incluaient l’ampicilline, l ’érythromycine et la tiamuline 
(catégorie II), ainsi que la spectinomycine (catégorie III). 
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Lincomycine

Pénicilline

Triméthoprime-sulfadoxine

Tulathromycine

Tylosine

Florfénicol

Oxytétracycline

Raison d'utilisation   
Année 2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013  2009 2010 2011 2012 2013
Nombre de troupeaux 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89 95 90 93 87 89
Antimicrobien

I Ceftiofur 13% 16% 14% 13% 8% 12% 14% 11% 8% 10% 1% 1% 5% 3% 2%
Lincomycine 2% 1% 5% 3% 6% 7% 7% 5% 5% 7% 3% 4% 2% 1% 1%
Pénicilline 16% 20% 18% 18% 18% 32% 38% 38% 38% 44% 1% 6% 3% 2% 1%
Triméthoprime-sulfadoxine 5% 9% 5% 2% 4% 2% 3% 4% 1% 1% 2% 6% 2% 3% 1%
Tulathromycine 7% 10% 5% 8% 10% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 1% 1% 0% 0%
Tylosine 0% 0% 1% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 0% 4% 3% 5% 3% 3%
Florfénicol 0% 4% 2% 5% 6% 1% 1% 2% 1% 1% 0% 0% 0% 1% 0%
Oxytétracycline 2% 2% 5% 3% 6% 0% 2% 4% 2% 2% 1% 1% 2% 2% 1%

II

III

Traitement : maladies respiratoires Traitement : boiteries Traitement : maladies entériques
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Tableau 2.6. Fréquence des traitements antimicrobiens par injection selon la proportion de 
porcs exposés, 2009–2013 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 

Tableau 2.7. Fréquence des traitements antimicrobiens par injection selon la proportion de 
porcs exposés, 2013 

 
Les chiffres romains de I à III correspondent aux catégories d’antimicrobiens selon leur importance en médecine 
humaine, telles que définies par la Direction des médicaments vétérinaires. 
  

< 5% 6–25% 26–50% 51–75% 76–100%

I Ceftiofur 87 (17) 6 (1) 0 (0) 0 (0) 1 (0) 94 (18)
Enrofloxacine 1 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (0)
Ampicilline 18 (3) 1 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 19 (4)
Érythromycine 1 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (0)
Lincomycine 40 (8) 1 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 41 (8)
Pénicilline 203 (39) 10 (2) 1 (0) 2 (0) 0 (0) 216 (41)
Tiamuline 2 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 2 (0)
Triméthoprime-sulfadoxine 31 (6) 4 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 35 (7)
Tulathromycine 36 (7) 2 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 38 (7)
Tylosine 23 (4) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 23 (4)
Florfénicol 16 (3) 3 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 19 (4)
Oxytétracycline 30 (6) 1 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 31 (6)
Spectinomycine 2 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 2 (0)
Total 490 (94) 28 (5) 1 (0) 2 (0) 1 (0) 522 (100)

Antimicrobien
Proportion de porcs exposés

Total
Nombre d'utilisation par injection (% du total)

II

III

< 5% 6–25% 26–50% 51–75% 76–100%

Ceftiofur 16 (15) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 16 (15)
Enrofloxacine 1 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (1)
Ampicilline 3 (3) 1 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 4 (4)
Lincomycine 10 (9) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 10 (9)
Pénicilline 45 (41) 1 (1) 0 (0) 1 (1) 0 (0) 47 (43)
Triméthoprime-sulfadoxine 3 (3) 1 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 4 (4)
Tulathromycine 9 (8) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 9 (8)
Tylosine 3 (3) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 3 (3)
Florfénicol 6 (5) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 6 (5)
Oxytétracycline 7 (6) 1 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 8 (7)
Spectinomycine 1 (1) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 0 (0) 1 (1)
Total 104 (95) 4 (4) 0 (0) 1 (1) 0 (0) 109 (100)

Antimicrobien
Proportion de porcs exposés

Total
Nombre d'utilisation par injection (% du total)

III

II

I
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SANTÉ ANIMALE ET BIOSÉCURITÉ  

 
 

 En 2013, les maladies les plus fréquemment signalées comme des cas confirmés ou 
probablement positifs dans les troupeaux de porcs en croissance-finition ont été 
l’infection à Streptococcus suis (82 %, 69/85), les maladies associées au circovirus 
porcin (MACVP) (82 %, 67/82) et l’infection à Lawsonia (77 %, 64/83) (figure 2.13). 

 En 2013, les maladies les plus fréquemment signalées comme des cas confirmés ou 
probablement positifs en pouponnière en lien avec ces troupeaux de porcs en 
croissance-finition ont été l’infection à Streptococcus suis (73/76, 96 %), les MACVP 
(95 %, 72/76) et l’infection à Escherichia coli (86 %, 60/70) (figure 2.14). 

 En 2013, plus de 75 % des troupeaux de truies associés à ces troupeaux de porcs en 
croissance-finition ont été signalés comme des cas confirmés ou probablement 
positifs aux infections à E. coli, Erysipelas, Lawsonia, aux MACVP et à l’infection à 
Streptococcus suis (figure 2.15).  

 Les antimicrobiens ont été le plus souvent utilisés pour le traitement des infections à 
Streptococcus suis, E. coli et Mycoplasma dans les pouponnières, et contre les 
infections à Streptococcus suis, Mycoplasma et Lawsonia dans les troupeaux de 
porcs en croissance-finition (figure 2.21). 

 La vaccination pour la prévention des MACVP dans les troupeaux de porcs en 
croissance-finition a diminué, passant de 46 % des troupeaux en 2009 à 16 % 
en 2013, mais elle était supérieure à 90 % dans les pouponnières pour toute la 
période s’étendant de 2009 à 2013. La vaccination contre les infections à Lawsonia 
dans les pouponnières a augmenté, passant de 10 % en 2009 à 26 % en 2013 
(figure 2.22). 

 En 2013, la moitié des fermes d’élevage de porcs en croissance-finition (51 %, 45/89) 
ont signalé la présence d’au moins une autre exploitation porcine à deux kilomètres 
ou moins de leur ferme. 
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Figure 2.13. État de santé déclaré des troupeaux de porcs en croissance-finition, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible. 
Les autres maladies déclarées dans les troupeaux de porcs en croissance-finition incluaient les infections à 
Actinobacillus suis, à Brachyspira, à Hemophilus parasuis et à Mycoplasma hyosynoviae.  
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Figure 2.14. État de santé déclaré de pouponnières approvisionnant les troupeaux de porcs 
en croissance-finition, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible. 
Pour les porcs en croissance-finition provenant de plusieurs sources, si au moins une pouponnière d’origine était 
positive, l ’ensemble des pouponnières était considéré comme positif.  
Les autres maladies déclarées dans les pouponnières incluaient les infections à Actinobacillus suis, à Hemophilus 
parasuis et le rotavirus. 
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Figure 2.15. État de santé déclaré des troupeaux de truies approvisionnant les troupeaux de 
porcs en croissance-finition, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
Les autres maladies déclarées dans les troupeaux de truies incluaient les infections à Actinobacillus suis et à 
Hemophilus parasuis.  
Treize fermes d’élevage de porcs en croissance-finition ne connaissaient pas l’état de santé des troupeaux de 
truies approvisionnant leurs porcheries. 
Pour les porcs en croissance-finition provenant de plusieurs sources, si au moins un troupeau de truies d’origine 
était positif, l ’ensemble des troupeaux de truies était considéré comme positif.  
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Figure 2.16. État de santé déclaré des troupeaux de porcs en croissance-finition et des 
troupeaux de truies et pouponnières associés, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible.  
La GET n’était pas incluse dans l’enquête sur les troupeaux de truies. 
Pour les porcs en croissance-finition provenant de plusieurs sources, si au moins une pouponnière d’origine était 
positive, l ’ensemble des pouponnières était considéré comme positif. En outre, si au moins un troupeau de truies 
d’origine obtenait un résultat positif pour une maladie précise, l ’ensemble des troupeaux de truies était considéré 
comme positif. 
L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ».  
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Figure 2.17. Nombre de maladies déclarées dans les troupeaux de porcs en croissance-
finition, 2013 

L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ». 
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Figure 2.18. Utilisation d’antimicrobiens déclarée pour des maladies particulières dans les 
troupeaux de porcs en croissance-finition, selon l’état de la maladie, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible.  
L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ». 
État de santé positif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une maladie ayant 
reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé positif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé négatif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une maladie 
ayant reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
État de santé négatif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
Tous les questionnaires n’ont pas été remplis pour toutes les maladies citées. 
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Figure 2.19. Utilisation d’antimicrobiens déclarée pour des maladies particulières dans les 
pouponnières approvisionnant les porcheries de croissance-finition, selon l’état de la 
maladie, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible.  
L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ».  
État de santé positif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une maladie ayant 
reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé positif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé négatif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une maladie 
ayant reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
État de santé négatif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
Tous les questionnaires n’ont pas été remplis pour toutes les maladies citées. 
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Figure 2.20. Utilisation d’antimicrobiens déclarée pour des maladies particulières dans les 
troupeaux de truies approvisionnant les porcheries de croissance-finition, selon l’état de la 
maladie, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
Tous les questionnaires n’ont pas été remplis pour toutes les maladies citées. 
L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ».  
État de santé positif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une maladie ayant 
reçu des antimicrobiens pour lutter contre cette maladie.  
État de santé positif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une maladie ayant 
reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé positif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux positifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie.  
État de santé négatif et antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une maladie 
ayant reçu des antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
État de santé négatif et absence d’antimicrobiens = Nombre de troupeaux négatifs à un test de dépistage d’une 
maladie n’ayant pas reçu d’antimicrobiens pour le traitement de cette maladie. 
Tous les questionnaires n’ont pas été remplis pour toutes les maladies citées.   
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Figure 2.21. Utilisation d’antimicrobiens déclarée pour des maladies particulières dans les 
troupeaux de porcs en croissance-finition et les troupeaux de truies et pouponnières associés, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible.  
L’état de santé était considéré comme positif si la réponse au questionnaire était « confirmé positif » ou 
« probablement positif ». L’état de santé était considéré comme négatif si la réponse au questionnaire était 
« confirmé négatif » ou « probablement négatif ». 
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Figure 2.22. Statut de vaccination déclaré des troupeaux de porcs en croissance-finition et des 
troupeaux de truies et pouponnières associés, 2013 

 
APP = Actinobacillus pleuropneumoniae. 
MACVP = maladies associées au circovirus porcin. 
SRRP = syndrome reproducteur et respiratoire porcin. 
GET = gastroentérite transmissible.  
La GET n’était pas incluse dans l’enquête sur les troupeaux de truies.  
Les maladies contre lesquelles moins de 5 % des troupeaux ont été vaccinés pour toutes les années (2009 à 2013) 
n’ont pas été incluses dans le graphique, à savoir les infections à APP et à Salmonella pour les troupeaux de truies; 
l ’infection à APP, la grippe porcine, l ’infection à Streptococcus suis et la GET pour les pouponnières; les infections à 
APP, à E. coli, la grippe porcine, le syndrome reproducteur et respiratoire porcin (SRRP), les infections à 
Salmonella, à Streptococcus suis et la GET pour les troupeaux de porcs en croissance-finition. 
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Figure 2.23. Source des porcs pour les troupeaux en croissance-finition, 2013 

 
Les troupeaux qui étaient approvisionnés par leurs propres troupeaux de truies et achetaient également des porcs 
d’une seule source ou de plusieurs sources ont été classées dans la catégorie des troupeaux provenant de 
plusieurs sources. 
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Figure 2.24. Propriété et emplacement des troupeaux de truies approvisionnant les 
porcheries de croissance-finition, 2013 
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Figure 2.25. Taille maximale des porcheries de croissance-finition des troupeaux de porcs en 
croissance-finition, 2013 

 
La tail le maximale des porcheries de croissance-finition a été déterminée en se fondant sur l’inventaire maximal 
déclaré de porcs en croissance-finition d’une porcherie pour toute la période de participation du troupeau au 
programme du PICRA. Les porcheries qui ont uniquement déclaré un inventaire par chambre ont été exclues. Les 
porcheries participantes peuvent posséder d’autres bâtiments qui n’ont pas été échantillonnés pour le PICRA; par 
conséquent, cette taille n’est pas nécessairement équivalente à la taille du troupeau de porcs en croissance-
finition. 
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Figure 2.26. Nombre de fermes porcines se situant dans un rayon de 2 km autour de 
porcheries de croissance-finition, 2013 
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Figure 2.27. Mesures de biosécurité appliquées dans les troupeaux de porcs en croissance-
finition, 2013  

 
Étant donné que le « corridor danois » n’était pas spécifiquement mentionné dans le questionnaire, mais était 
indiqué dans la catégorie « Autres », le nombre de troupeaux déclarant avoir appliqué cette mesure de biosécurité 
pourrait donc être sous-évalué.  
Les mesures de biosécurité supplémentaires précisées dans la catégorie « Autres » comprenaient ce qui suit : 
composteur, aires réservées pour le transport et la livraison des aliments, clôture/barrière, lavage des mains, 
emplacement géographique isolé, portes verrouillées, lutte contre les rongeurs, restriction de l’accès aux visiteurs 
et bâtiment distinct pour les cochettes. 

  

0

10

20

30

40

50

60

70

80

90

Bottes Combinaison Panneau Période de retrait Douche Bassin de
désinfection pour

les bottes

Corridor danois

N
om

br
e 

de
 tr

ou
pe

au
x

2009

2010

2011

2012

2013



 

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

81 Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 — Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Surveillance à la ferme — Porcs en croissance-finition 

Figure 2.28. Combinaisons de mesures de biosécurité appliquées dans les troupeaux de porcs 
en croissance-finition (n = 85), 2013  

 
B = bottes fournies par la ferme     
C = combinaison fournie par la ferme     
T = temps de retrait obligatoire après avoir visité une autre ferme porcine     
Cd = corridor danois     
Pe = pédiluve     
P = portes verrouillées     
A = autres      
S = panneau (signaux)     
D = douche dans le bâtiment     
V = restriction de l’accès aux visiteurs      
Étant donné que le « corridor danois », les « portes verrouillées » et la « restriction de l’accès aux visiteurs » 
n’étaient pas incluses dans le questionnaire, mais étaient indiquées parmi les autres mesures de biosécurité dans 
la catégorie « Autres », le nombre de fermes d’élevage déclarant avoir appliqué cette mesure de biosécurité 
pourrait donc être sous-évalué. Quatre fermes d’élevage n’ont pas déclaré leurs mesures de biosécurité. 
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PRINCIPALES OBSERVATIONS 

 
 

 En 2013, 1,5 million de kilogrammes d’antimicrobiens ont été distribués pour la 
vente aux fins d’utilisation chez les animaux au Canada par les entreprises membres 
de l’Institut canadien de la santé animale (ICSA); il s’agit d’une diminution de 16 % 
par rapport au total de 2006 et d’une augmentation de 9 % par rapport au total de 
2012 (tableau 3.1). Sur ces 1,5 million de kilogrammes, 24 % étaient des 
antimicrobiens de catégorie IV (ionophores et anticoccidiens de synthèse), 
considérés comme étant de faible importance en médecine humaine. 

 Comme les autres années, les classes prédominantes des antimicrobiens distribués 
pour la vente en 2013 étaient les tétracyclines, les ionophores, les β-lactamines, les 
« autres antimicrobiens » et les macrolides (selon le poids en kilogrammes 
d’ingrédient actif; figure 3.1). 

 La quantité de fluoroquinolones distribués aux fins d’utilisation chez les animaux 
en 2013 a diminué de 21 %, par rapport au total de 2006 et augmenté de 15 %, par 
rapport au total de 2012 (selon le poids en kilogrammes d’ingrédient actif; 
tableau 3.1). 

 On a constaté des différences entre les provinces en ce qui concerne les quantités 
d’antimicrobiens distribués pour la vente (tableau 3.2, figure 3.2 et figure 3.3), ainsi 
que des variations au sein des provinces des quantités distribuées selon les années. 
Ces variations pourraient être attribuables aux différences quant aux nombres et 
aux types d’animaux de chaque province, aux différences de la pression exercée par 
la maladie ou aux différences dans les pratiques d’utilisation des antimicrobiens. Les 
quantités déclarées par province reflètent les quantités distribuées aux cliniques 
vétérinaires, aux provenderies (meuneries), et aux points de vente libre par les 
entreprises membres de l’ICSA. Il est possible que des antimicrobiens aient été  
redistribués dans d’autres provinces par la suite. 

 Les provinces ayant déclaré une baisse supérieure à 10 % de la quantité 
d’antimicrobiens distribués entre 2012 et 2013 (comparativement à la quantité 
totale en 2012) étaient l’Alberta, l’Ontario et la Nouvelle-Écosse. Le Québec était la 

3. QUANTITÉS D’ANTIMICROBIENS DISTRIBUÉS 
POUR LA VENTE AUX FINS D’UTILISATION CHEZ LES 
ANIMAUX  
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seule province dont la quantité d’antimicrobiens distribués entre 2012 et 2013 avait 
augmenté de plus de 10 %. 

 En 2013, la quantité d’antimicrobiens distribués pour une utilisation chez les 
animaux de compagnie représentait 0,2 % de la quantité totale d’antimicrobiens 
distribués pour la vente (ionophores et anticoccidiens de synthèse inclus) 
(tableau 3.3).  

 Les antimicrobiens distribués pour la vente et destinés aux animaux de compagnie 
étaient principalement des β-lactamines, des sulfamides, notamment le 
triméthoprime, et des céphalosporines, alors que les animaux de production ont 
principalement reçu des tétracyclines, des ionophores et des β-lactamines 
(figures 3.4 et 3.5). 

 En ce qui concerne la population animale canadienne, la biomasse animale au 
Canada a diminué avec le temps depuis son niveau le plus élevé en 2006. 
Depuis 2006, une baisse de 16 % de la biomasse a été enregistrée (« population 
correction unit » — PCU, une valeur qui tient compte de la taille de la population et 
du poids des animaux », avec une baisse de 1 % depuis 2012 (figure 3.6).  

 Selon la comparaison de la biomasse animale de 2013 à celle de 2006, les 
diminutions respectives des PCU étaient distribuées comme suit : 20 % pour les 
bovins, 15 % pour les porcs, 5 % pour la volaille, 3 % pour les lapins, et 1 % pour les 
moutons et les chèvres.  

 En incluant les données sur les animaux de compagnie dans le numérateur, le 
nombre de mg/PCU en 2013 a augmenté de 2 % depuis 2006 (par rapport au total 
de 2006) et de 1 %, comparativement au total de 2012 (figure 3.7).  

 De nouveaux macrolides ont été homologués en 2012 et 2013 au Canada, et les 
volumes des ventes de ces nouveaux produits ont été déclarés depuis 2012. 

 À des fins de comparaison à l’échelle internationale, au moment de la rédaction du 
présent rapport, le réseau de Surveillance européenne de la consommation 
d’antimicrobiens à usage vétérinaire (ESVAC) disposait de données concernant 
26 pays membres pour l’année 2013. En comparant les données les plus récentes 
(données de 2013 pour le Canada, données de 2013 pour l’ESVAC), le Canada se 
classait au quatrième rang en tenant compte du PCU (le premier rang correspondant 
au pays ayant la biomasse animale la plus élevée), derrière l’Allemagne, la France et 
l’Espagne. En ce qui concerne le nombre de mg/PCU, comparativement aux pays 
participant au réseau de l’ESVAC, le Canada s’est classé 21e sur 27 pays (figure 3.8), 
en fonction du classement de la plus petite à la plus grande quantité de mg/PCU. La 
position du Canada se déplacerait vers la gauche sur la figure (nombre supérieur de 
mg ajustés en fonction des populations et des poids) si l’on pouvait tenir compte des 
importations actuellement non déclarées d’antimicrobiens en vertu des dispositions 
d’importation pour usage personnel et d’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations.  

 Les poids de référence canadiens et les recensements des animaux au niveau 
provincial sont en cours d’élaboration. 
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DONNÉES SUR LA DISTRIBUTION DES ANTIMICROBIENS À L’ÉCHELLE NATIONALE 

 

Tableau 3.1. Quantité d’antimicrobiens (kg) distribués pour la vente au Canada aux fins d’utilisation chez les animaux, 2006–2013 

 
Voir les notes correspondantes à la page suivante. 

2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013

Aminoglycosides  5 122  4 302 ND ND
 5 817  4 652  3 961 ND ND

 12 250  10 372  10 785 ND 4%
Amphénicols ND ND  3 242  4 001  4 391 ND ND ND ND ND
β-Lactamines  58 538  52 594 ND ND

 109 153  118 109  201 934 ND ND
 147 908 ND ND

 136 611 ND ND
 134 838 ND ND

Céphalosporines   702   850 ND ND ND ND ND
 6 725  6 388  2 403 ND -62%

Fluoroquinolones   591   443   411   377   381   519   406   469 -21% 15%
Ionophores, anticoccidiens de synthèse 
et arsénicauxa  455 753  445 952 ND ND
Ionophores, anticoccidiens de 
synthèse, arsénicaux et 
nitroimidazolesa   472 384  491 152  490 355 ND ND
Anticoccidiens de synthèsea  22 372 ND ND

 18 471 ND ND
 78 493 ND ND

Anticoccidiens ionophoresa  433 897 ND ND
 473 595 ND ND

 278 297 ND ND
Lincosamides  67 825  55 872  41 222  44 137  46 373  43 261  51 027  54 784 -19% 7%
Macrolides et pleuromutilines  136 497  118 725 ND ND
Macrolides, pleuromutilines et 
bacitracines ND ND  210 869  204 169  170 154 ND ND
Macrolides ND ND ND ND ND  108 862  98 622  93 870 ND -5%
Autres antimicrobiens  143 029  146 880 ND ND

 32 706  21 339  26 757 ND ND
 130 911 ND ND

 129 614 ND ND
 125 511 ND ND

Tétracyclines  847 281  753 168  680 601  686 832  535 142  600 930  635 435  635 675 -25% 0%
Triméthoprime et sulfamides  50 789  38 961  59 166  57 596  48 221  70 465  58 716 ND ND

 63 367 ND ND
Total 1 766 126 1 617 748 1 615 571 1 632 365 1 527 669 1 578 100 1 619 257 1 478 492 -16% -9%

Regroupement des classes 
d'antimicrobiens

Quantité d'ingrédient actif (kg) Variation  (%) 
de                      

2006 à 2013

Variation  (%) 
de                         

2013 à 2014
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Tableau 3.1. Quantité d’antimicrobiens (kg) distribués pour la vente au Canada aux fins d’utilisation chez les animaux, 2006–2013 
(suite) 
 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
ND = non disponible ou ne s’applique plus.  
L’ICSA communique ses données selon la « règle de 3 par entreprise » qu’elle a établie pour se conformer à la réglementation anticoncurrentielle de l’Union 
européenne et des États-Unis. Dans certains cas, l ’ICSA ajoute une « règle de 90 % » afin de ne pas contrevenir aux règlements des États-Unis. Ces règles 
comptables peuvent donner lieu à des changements dans la classification de certains antimicrobiens au fil des années; par conséquent, on ne peut comparer 
les valeurs des colonnes qui ont des couleurs différentes pour une catégorie donnée d’antimicrobiens.  
Les variations en pourcentage de 2006 à 2013 sont établies par rapport aux quantités déclarées en 2006. Les variations en pourcentage de 2011 à 2013 sont 
établies par rapport aux quantités déclarées en 2011.  
Une nouvelle molécule macrolide a été homologuée au Canada en 2012 et les volumes du nouveau produit sont déclarés en 2012 et en 2013. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide clavulanique, le florfénicol, la 
nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la tiamuline et la virginiamycine.  
a Ces classes d’antimicrobiens sont considérées comme étant de faible importance en médecine humaine (catégorie IV), selon la définition de la Direction des 

médicaments vétérinaires.  

 



  

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Quantités d’antimicrobiens distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux 

86 

Figure 3.1. Pourcentages des quantités (kg d’ingrédient actif) d’antimicrobiens distribués au 
Canada pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux, 2013 

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine. 
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DONNÉES SUR LA DISTRIBUTION DES ANTIMICROBIENS À L’ÉCHELLE 
PROVINCIALE 

 

Tableau 3.2. Quantité d’antimicrobiens (kg d’ingrédient actif) distribués pour la vente aux fins 
d’utilisation chez les animaux, par province, 2011–2013 

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Il  est possible que des antimicrobiens soient redistribués dans d’autres provinces après leur distribution dans les 
cliniques vétérinaires. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine.  
Colombie Britannique (BC), Alberta (AB), Saskatchewan (SK), Manitoba (MB), Ontario (ON), Québec (QC), Nouvelle-
Écosse (NS), Nouveau-Brunswick (NB), Île-du-Prince-Édouard (PE), and Terre-Neuve-et-Labrador (NL).  
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Total

2013

BC   628  10 669   181   49  12 619  17 890   90   928  11 267 12,474 2,395 69 189
AB   664  19 613   437   102  2 652  79 208  7 596  12 803  17 160 118,675 12,195 271 106
SK   311  6 707   101   6   454  24 717  3 224  5 592  6 030 24,787 4,204 76 132
MB   553  16 184   206   16   889  29 728  13 490  10 955  9 494 91,201 9,575 182 292
ON  3 007  48 319   596   192  9 832  47 434  14 289  13 053  33 254 116,662 20,248 306 886
QC  3 997  29 926   792   91  17 187  103 767  15 898  50 121  29 562 248,315 13,610 513 266
NS   793  1 367   35   7  1 201  4 681   64   410  8 784 11,679 711 29 732
NB   125  1 147   28   3   89   919   85   4   494 4,035 250 7180
PE   50   501   16   1   1 0   1   4   604 2,881 107 4164
NL   658   404   11   2   213  3 308   47 0  8 863 4,967 72 18 544

Total  10 785  134 838  2 403   469  45 138  311 652  54 784  93 870  125 511  635 675  63 367 1 478 492
BC  598 9966  658  42 1017 26 973  81  454 17 255 15 233 2100 74 376
AB  643 20 939 1102  88 1745 181 282 6921 30 355 14 592 113 282 10 242 381 193
SK  294 5449  229  6  300 27 290 4581 2939 5060 28 622 3203 77 971
MB  674 16 057  404  21 1001 34 213 13 175 11 434 9285 84 755 7557 178 577
ON 3012 54 031 2248  172 5436 113 602 11 796 23 651 37 735 114 729 20 505 386 917
QC 4175 26 322 1376  65 8430 78 308 14 077 29 163 27 747 236 532 14 168 440 364
NS  520 1624  199  7  489 7658  48  590 7572 31 534  556 50 797
NB  116 1332  99  4  52  720  343  11 1060 4018  203 7959
PE  46  499  34  1  2  0  3  7  690 2382  117 3781
NL  294  391  40  2  0 3 549  2  18 8 617 4347  62 17 322

Total 10 372 136 611 6 388  406 18 471 473 595 51 027 98 622 129 614 635 435 58 716 1 619 257
BC  775 11 690  583  50 1190 24 089  113  827 15 186 10 371 2881 67 755
AB  930 22 497 1190  137 2338 71 682 6711 41 567 13 015 97 868 13 853 271 788
SK  206 6112  308  15 1294 22 369 4821 5187 4600 28 401 5786 79 099
MB 1117 17 896  501  22  928 57 400 9849 14 326 7119 80 852 9156 199 166
ON 3448 54 305 1938  206 4433 89 954 8410 13 326 39 170 105 905 19 388 340 483
QC 4443 30 277 1881  73 9330 156 118 12 952 32 275 34 709 242 951 18 126 543 135
NS  614 1919  140  9 2742 8577  48  615 8875 22 069  684 46 292
NB  156 2244  98  4  117  666  351  566  945 2915  267 8329
PE  60  531  40  1  0 1271  0  153  586 4626  197 7465
NL  493  382  37  2  0 1206  1  16 6694 4960  116 13 907

Total 12 242 147 853 6716  519 22 372 433 332 43 256 108 858 130 899 600 918 70 454 1 577 419

2013

2012

2011

 



  

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Quantités d’antimicrobiens distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux 

88 

Figure 3.2. Quantité d’antimicrobiens (kg d’ingrédient actif) distribués pour la vente aux fins 
d’utilisation chez les animaux, par province, 2011–2013 

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Il  est possible que des antimicrobiens soient redistribués dans d’autres provinces après leur distribution dans les 
cliniques vétérinaires. 
Cette figure ne tient pas compte des différences provinciales pour ce qui est du nombre ou du type d’animaux et 
de la pression exercée par les maladies. 
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Figure 3.3. Quantité d’antimicrobiens (kg d’ingrédient actif) distribués pour la vente aux fins 
d’utilisation chez les animaux, par province et par classe d’antimicrobiens, 2013 

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Il  est possible que des antimicrobiens soient redistribués dans d’autres provinces après leur distribution dans les 
cliniques vétérinaires. 
Cette figure ne tient pas compte des différences provinciales pour ce qui est du nombre ou du type d’animaux. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine. 
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RÉPARTITION PAR TYPE D’ANIMAUX 
 

Tableau 3.3. Quantité d’antimicrobiens (kg) distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez 
les animaux, par province et par type d’animaux, 2013  

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Il  est possible que des antimicrobiens soient redistribués dans d’autres provinces après leur distribution dans les 
cliniques vétérinaires. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine.  
L’attribution des antimicrobiens vendus dans chaque province aux types d’animaux (animaux de compagnie ou 
animaux de production) a été effectuée en multipliant le pourcentage national moyen des antimicrobiens vendus 
pour les animaux de compagnie ou les animaux de production par le nombre total d’animaux déclarés dans la 
province en question.  
Colombie Britannique (BC), Alberta (AB), Saskatchewan (SA), Manitoba (MB), Ontario (ON), Québec (QC), Nouvelle-
Écosse (NS), Nouveau-Brunswick (NB), Île-du-Prince-Édouard (PE), and Terre-Neuve-et-Labrador (NL). 
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Animal de production
BC  628 10 539  168  34 12 619 17 890  89  928 11 259 12 474 2 341 68 970
AB  664 19 376  406  71 2 652 79 208 7 578 12 803 17 147 118 675 11 919 270 500
SK  311 6 625  94  4  454 24 717 3 216 5 592 6 025 24 787 4 109 75 935
MB  553 15 988  192  11  889 29 728 13 458 10 955 9 487 91 201 9 359 181 821
ON 3 006 47 734  554  134 9 832 47 434 14 255 13 053 33 229 116 662 19 790 305 683
QC 3 996 29 563  736  63 17 187 103 767 15 861 50 121 29 540 248 315 13 302 512 452
NS  793 1 350  32  5 1 201 4 681  64  410 8 777 11 679  695 29 688
NB  125 1 134  26  2  89  919  85  4  494 4 035  244 7 156
PE  50  494  15  1  1  0  1  4  604 2 881  105 4 154
NL  658  399  10  1  213 3 308  47  0 8 856 4 967  70 18 529

Total 10 783 133 203 2 234  326 45 138 311 652 54 654 93 870 125 420 635 675 61 934 1 474 887
Animal de compagnie

BC  0  129  13  15  0  0  0  0  8  0  54  220
AB  0  238  31  31  0  0  18  0  13  0  276  606
SK  0  81  7  2  0  0  8  0  4  0  95  197
MB  0  196  14  5  0  0  32  0  7  0  217  471
ON  1 586 42  59  0  0  34  0  24  0  458 1 203
QC  1  363  56  28  0  0  38  0  22  0  308  814
NS  0  17  2  2  0  0  0  0  6  0  16  44
NB  0  14  2  1  0  0  0  0  0  0  6  23
PE  0  6  1  0  0  0  0  0  0  0  2  10
NL  0  5  1  1  0  0  0  0  6  0  2  15

Total  3 1 634  169  144  0  0  130  0  92  0 1 434 3 605
Total (types d'animaux regroupés) 

10 785 134 838 2 403  469 45 138 311 652 54 784 93 870 125 511 635 675 63 367 1 478 492
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Figure 3.4. Quantité d’antimicrobiens (kg d’ingrédient actif) distribués pour une utilisation 
chez les animaux de compagnie (a) au fil des années et (b) en 2013 

 

 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine. 
Les ventes d’antimicrobiens ont été attribuées au type d’animaux d’après l’indication figurant sur l ’étiquette et, 
dans les cas où des espèces mixtes étaient indiquées sur l’étiquette, le fabricant a classé les espèces en « animaux 
de compagnie » ou « animaux de production ».  
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Figure 3.5. Quantité d’antimicrobiens (kg) distribués pour une utilisation chez les animaux de 
production (a) au fil des années et (b) en 2013 

 
Il  convient de noter les différences d’échelle des axes des ordonnées (verticaux) entre les chiffres pour les animaux 
de compagnie et les chiffres pour les animaux de production. 
Les valeurs ne comprennent pas l’importation pour usage personnel et l ’importation comme ingrédients 
pharmaceutiques actifs destinés aux préparations. 
Les « autres antimicrobiens » pour 2013 comprenaient la bacitracine, la bambermycine, le chloramphénicol, l ’acide 
clavulanique, le florfénicol, la nitrofurantoïne, le nitrofurazone, la novobiocine, l ’ormetoprime, la polymixine, la 
tiamuline et la virginiamycine. 
Les ventes d’antimicrobiens ont été attribuées au type d’animaux d’après l’indication figurant sur l ’étiquette et, 
dans les cas où des espèces mixtes étaient indiquées sur l’étiquette, le fabricant a classé les espèces en « animaux 
de compagnie » ou « animaux de production ». Les animaux de production incluent les chevaux. 

 0

100 000

200 000

300 000

400 000

500 000

600 000

700 000
Qu

an
tit

é 
d'

in
gr

éd
ie

nt
 a

ct
if 

(k
g)

2013

2012



  

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens chez les animaux/ 
Quantités d’antimicrobiens distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux 

93 

VENTES D’ANTIMICROBIENS ET BIOMASSE ANIMALE AU CANADA – 
ÉVOLUTION DU « POPULATION CORRECTION UNIT (PCU) » DANS LE 
TEMPS

 
Pour obtenir des renseignements plus détaillés sur les sources des données et des 
renseignements précis sur les stades de production, les importations et les exportations, 
veuillez consulter le tableau à la fin de la présente section. 

Tableau 3.4. Chiffres relatifs au nombre d’animaux de la population canadienne et au              
« population correction unit (PCU) », 2013  

 
PCU = « population correction unit », une valeur qui tient compte de la taille de la population et du poids des 
animaux.

Espèce animale Nombre d'animaux et/ou poids 
(kg) des poissons

PCU (1000 tonnes)

Bovins  8 643 937   3 618
Porcins  26 699 102   1 943
Volaille  596 339 432    695
Moutons et chèvres  1 351 165    57
Chevaux   963 500    385
Poissons  172 097 000    172
Lapins   582 244    1
Total   6 872
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Figure 3.6. Biomasse animale au Canada mesurée selon « population correction unit » en 
fonction du temps, à l’aide des poids européens et des catégories de production de la 
Surveillance européenne de la consommation d’antimicrobiens à usage vétérinaire, 2006–2013 

 
Pour la période de 2010 à 2013, les données utilisées pour les chevaux vivants dataient de 2010, car i l n’existait pas 
de données plus récentes. 
Données fondées sur les poids européens et les catégories de production de la Surveillance européenne de la 
consommation d’antimicrobiens à usage vétérinaire (ESVAC) (pas d’animaux de compagnie)15.  
 

 

                                              
15 Sales of veterinary antimicrobial agents in 25 EU/EEA countries in 2011 (EMA/236501/2013). Agence 

européenne des médicaments. Surveillance européenne de la consommation d’antimicrobiens (ESVAC). 
Disponible au : www.ema.europa.eu/docs/en_GB/document_library/Report/2013/10/WC500152311.pdf. 
Consulté en mars 2014. 
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Figure 3.7. Antimicrobiens distribués pour une utilisation chez les animaux selon les années 
(quantité d’ingrédient actif (kg) et mg/PCU), 2006–2013  

 
PCU = « population correction unit », une valeur qui tient compte de la taille de la population et du poids. 
Les importations pour usage personnel et les importations d’ingrédients actifs à usage pharmaceutique ne sont pas 
incluses dans les données canadiennes. 
Sont exclus les ionophores et les anticoccidiens de synthèse. 
*Indique que les données excluent les antimicrobiens vendus destinés aux animaux de compagnie.  
Pour la période de 2010 à 2013, les données utilisées pour les chevaux vivants dataient de 2010, car i l n’existait pas 
de données plus récentes. 
Poids normalisés européens – Surveillance européenne de la consommation d’antimicrobiens à usage 
vétérinaire16. 

 

                                              
16 Agence européenne des médicaments, Surveillance européenne de la consommation d’antimicrobiens (ESVAC). 

Disponible au : www.ema.europa.eu/docs/en_GB/document_library/Report/2013/10/WC500152311.pdf. 
Consulté en mars 2014. 
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DONNÉES À L’ÉCHELLE INTERNATIONALE 

 

Figure 3.8. Ventes d’antimicrobiens (ajustées en fonction des populations et des poids) au 
Canada et dans les pays membres du réseau de Surveillance européenne de la consommation 
d’antimicrobiens à usage vétérinaire, 2013 

 
PCU = population correction unit, une valeur qui tient compte de la taille de la population et du poids. 
Les importations pour usage personnel et les importations d’ingrédients actifs à usage pharmaceutique ne sont pas incluses 
dans les données canadiennes. 
Sont exclus les ionophores et les anticoccidiens de synthèse. 
Le dénominateur PCU a été harmonisé le plus possible avec la Surveillance européenne de la consommation 
d’antimicrobiens à usage vétérinaire (ESVAC)17. Le dénominateur de l’ESVAC n’inclut pas les vaches de boucherie, alors 
qu’au Canada, les vaches de boucherie représentent une population importante et sont incluses. L’approche de l’ESVAC 
exclut les animaux de compagnie du numérateur.  
Toutes les données, provenant des pays représentés, tiennent comptent des mêmes poids moyens au moment du 
traitement. Cependant, au Canada, dans plusieurs classes de production, les poids moyens s’avèrent plus élevés que les 
poids moyens européens. À la demande des groupes d’intervenants et sur la base des analyses préliminaires, la colonne 
rouge clair indique où se positionnerait le Canada si on avait tenu compte dans les calculs des poids moyens canadiens au 
moment du traitement. Des intervenants ayant de l’expertise dans ce domaine travaillent avec le PICRA pour affiner ces 
analyses. 

                                              
17 Agence européenne des médicaments, Surveillance européenne de la consommation d’antimicrobiens. Sales of 

veterinary antimicrobial agents in 26 EU/EEA countries in 2013 - Fifth ESVAC Report. (EMA/387934/2015). 
Disponible au : http://www.ema.europa.eu/docs/en_GB/document_library/Report/2015/10/WC500195687.pdf. 
Consulté le 19 octobre 2015.
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ANNEXE 

 

Tableau 3.5. Renseignements détaillés sur les chiffres de population, 2013 

 
Voir les notes correspondantes aux pages suivantes. 

Nombre 
d'animaux

Poids moyen (p) au 
temps du 

traitement/ poids 
standard pour 

l'importation et 
l'exportation (kg)a

PCU (1000 tonnes) PCU (1000 tonnes) 
total par espèce

n p (n*p)/(1000 *1000) (importations 
soustraites)

Bovins
Bovins Abattage; données provenant d’abattoirs 

fédéraux et provinciaux b 2 752 352 425 1170 3618
Veaux Abattage; données provenant d’abattoirs 

fédéraux et provinciaux b  263 480 140 37
Bovins et veaux Bovins et veaux vivants importés des 

États Unis (É-U) pour être abattusc 206 425 0
Bovins et veaux 
abattus

Exporté pour abattage aux É-U 
(comprend les bouvillons , génisses , 
vaches et taureaux) d  671 544 425 285

Veaux  Bovins et veaux importés du commerce 
international pour l'engraissement 
(comprend les veaux, les bovins de 
boucherie et laitiers) e    38 621 140 5

Bovins et veaux 
de boucherie

Exportés pour l'engraissement aux É-U f

 363 168 140 51
Vache de 
boucherie À la ferme g 3 935 200 425 1672
Vaches laitières À la ferme h  960 500 425 408
Total 3618

Porcs
Porcs en fin 
d'engraissement Abattage i 20 758 902 65 1349 1943
Tous les porcs Importations internationales de porcs 

(comprends les périodes I et II) j 1200 65 0
Tous les porcs Exportation de porcs à l'internationaIk 4 753 400 65 309
Truies et 
cochettes de 6 
mois et plus

À la ferme; nombre d'animaux 
enregistrés pour la période II, 2011l

1 188 000 240 285
Total 1943

Volailles
Poulets Abattagem 627 191 910 1 627 695
Dindons Abattage; comprend les dindons 

maturesn 21 190 736 7 138
Volaille  (< 185 g) Importation; comprend toutes les 

volailles (poulets de chair et autres) o 32 586 732 0 7
Volaille  (> 185 g) Importation; comprend toutes les 

volailles (poulets de chair et autres) o 33 922 463 2 68
Volaille  (< 185 g) Importation; comprend toutes les 

volailles (poulets de chair et autres) o 13 479 305 0 3
Volaille  (> 185 g) Importation; comprend toutes les 

volailles (poulets de chair et autres) o  986 676 2 2
Total 695

Espèce 
animale

Catégorie 
d'animal/type 
de production

Stade de production 
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Tableau 3.5. Renseignements détaillés sur les chiffres de population (suite) 

 
Voir les notes correspondantes aux pages suivantes.

Nombre 
d'animaux

Poids moyen (p) au 
temps du 

traitement/ poids 
standard pour 

l'importation et 
l'exportation (kg)a

PCU (1000 tonnes) PCU (1000 tonnes) 
total par espèce

n p (n*p)/(1000 *1000) (importations 
soustraites)

Moutons et chèvres
Moutons et 
agneaux

Abattage, comprend les périodes I et II p

 749 600 20 15 57
Chèvres Abattage; établissements sous 

inspection fédérale et provincialeq  63 565 20 1
Moutons Importations internationales (pays 

d'origine inconnu; comprend les 
périodes I et II) p  18 600 20 0

Moutons Exportations internationales (pays 
d'origine inconnu; comprend les 
périodes I et II) p 3900 20 0

Brebis À la ferme;  nombre d'animaux en date 
du 1er janvier de 2014 r  552 700 75 41

Total 57
Chevaux Animaux vivants; données de 2010 s  963 500 400 385 385
Poissons

Poissons kg; comprend le saumon, la truite, le  
saumon arc-en-ciel et autres poissons ; 
données de 2012t 130 337 000 N/A N/A 172

Fruits de mer kg ; comprend les palourdes, les 
huîtres, les moules, les pétoncles et 
autres; données de 2012t 41 760 000 N/A N/A

Total 172
Lapins Abattage (fédéral et provincial) u  582 244 1 1 1
Total PCU 6872 6872

Espèce 
animale

Catégorie 
d'animal/type 
de production

Stade de production 
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Tableau 3.5. Renseignements détaillés sur les chiffres de population (suite) 
PCU = « population correction unit », une valeur qui tient compte de la taille de la population et du poids des 
animaux.  
N/A = non applicable. 
Concernant les bovins, il n'a pas été possible de stratifier les données provenant des animaux abattus selon le 
poids ou le type d'animal. 
Concernant les bovins et les porc à la ferme, le nombre d’animaux saisi pour une année civile correspondait au 
nombre d’animaux saisi au 1er janvier de cette année civile (ce nombre a été parfois rapporté comme étant celui 
correspondant à la fin de l’année précédente; par exemple, pour les truies et les cochettes à la ferme, dans le 
tableau CANSIM de Statistique Canada du 1er janvier 2009, le nombre indiqué provient de la deuxième période de 
2008). 
Pour les chevaux, les données sur le nombre à la ferme ont seulement été déclarées pour les années 2006 et 2010. 
On a supposé que les chiffres étaient les mêmes pour l’année 2012 et 2013.  
Le total correspondant au « PCU » et le nombre d'animaux comprenaient toutes les catégories d'animaux (ou type 
de production) à l 'exception des données liées aux importations.  
a Les poids sont ceux du « European Surveillance of Veterinary Antimicrobial Consumption (ESVAC) » sauf en ce qui 

concerne les poids des volailles importées et exportées, lesquels étaient semblables aux catégories de poids 
publiées par Statistique Canada.  

b Fédéral : Agriculture Canada; Information sur le marché des viandes, rapports d'abattage, Rapport A009A. 
Disponible au : http://www.agr.gc.ca/redmeat-vianderouge/sla-aba_fra.htm; http://aimis-
simia.agr.gc.ca/rp/index-
fra.cfm?report_format_type_code=21&action=gR&signature=9A70686C154484205ACCCFBB485E0890&pdctc=&r
=105&pTpl=1&btnDownload=View; et provincial : Agriculture Canada ; Information sur le marché des viandes 
rouges, Rapports d'abattage, RapportA009E. Disponible au : http://aimis-simia.agr.gc.ca/rp/index-
fra.cfm?report_format_type_code=21&action=gR&signature=DD85626031A067D63E838CB554BC562F&pdctc=&
r=111&pTpl=1&btnDownload=View. 

c Agriculture et Agroalimentaire Canada ; viande rouge et bétail, marché des viandes, commerce, bétail importé 
des États-Unis, Rapport annuel. Disponible au : http://www.agr.gc.ca/redmeat-
vianderouge/rpt/tbl6_fra.htm#cattle.  

d Agriculture et Agroalimentaire Canada. Viande rouge et bétail, information sur le marché des viandes, 
imports/exports, bétail importé des États-Unis, Rapport annuel. Exportations de bovins, veaux, moutons et porcs 
des États-Unis (nombre de têtes). Disponible au : http://www.agr.gc.ca/redmeat-
vianderouge/rpt/tbl56_eng.htm#Exports.  

e Agriculture et Agroalimentaire Canada : Information sur le marché des viandes, commerce, bétail importé des 
États-Unis, Rapport annuel. Disponible au : http://www.agr.gc.ca/redmeat/rpt/tbl6_fra.htm#cattle. 

f Agriculture et Agroalimentaire Canada : Information sur le marché des viandes, imports/exports, commerce du 
bétail  avec les États-Unis. annuel. Disponible au : http://www.agr.gc.ca/redmeat-
vianderouge/rpt/tbl56_fra.htm#Exports.  

g Statistique Canada. Tableau 003-0032 — Nombre de bovins, par classe et type d'exploitations agricoles (par tête), 
annuel, CANSIM (base de données). Disponible au : 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?id=0030032&p2=17&retrLang=fra&lang=fra. Consulté le 12 novembre, 
2014. 

h Statistique Canada. Tableau 003-0032 — Nombre de bovins, par classe et type d'exploitations agricoles (par tête), 
annuel, CANSIM (base de données). Disponible au : 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?id=0030032&p2=17&retrLang=fra&lang=fra. Consulté 12 novembre, 
2014. 

i Source : Agriculture et Agroalimentaire Canada : Viande rouge et bétail, information sur le marché des viandes, 
rapport d'abattage, Rapport A005C. Disponible au : http://aimis-simia.agr.gc.ca/rp/index-
fra.cfm?action=pR&pdctc=&r=93. 
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Tableau 3.5. Renseignements détaillés sur les chiffres de population (suite) 
j Statistique Canada. Tableau 003-0102 — Statistiques de porcs, disponibilité et écoulement des porcs, semi-annuel 

(par tête), CANSIM (base de données). Disponible au : 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?lang=fra&retrLang=fra&id=0030102&tabMode=dataTable&srchLan=-
1&p1=-1&p2=9. Consulté le 12 novembre, 2014. 

k Statistique Canada. Tableau 003-0102 — Statistiques de porcs, disponibilité et écoulement des porcs, semi-
annuel (par tête), CANSIM (base de données). Disponible au : 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?lang=fra&retrLang=fra&id=0030102&tabMode=dataTable&srchLan=-
1&p1=-1&p2=9. Consulté le 12 novembre, 2014. 

l Statistique Canada, CANSIM, tableau 003-0100. Disponible au : http://www.statcan.gc.ca/tables-tableaux/sum-
som/l02/cst01/prim51a-fra.htm. 

m Agriculture et Agroalimentaire : Statistiques et informations sur les marchés, par produit (secteur), volaille et 
oeufs, information sur le marché de la volaille et des oeufs, abattage de volailles, Rapport 001. Disponible au: 
http://aimis-simia.agr.gc.ca/rp/index-
fra.cfm?report_format_type_code=21&action=gR&signature=6F61B0C78DFF377BB851B7875E900844&pdctc=&r
=501&pTpl=1&btnDownload=Voir 

n Agriculture et Agroalimentaire, Agence canadienne d'inspection des aliments, compilé par AAC, DIA, Section de la 
volaille; Statistique et informations sur le marché, par produit (secteur), volaille et oeufs, information sur le 
marché de la volaille et des oeufs, abattage de volailles, Rapport 001. Disponible au : http://aimis-
simia.agr.gc.ca/rp/index-
fra.cfm?report_format_type_code=21&action=gR&signature=780CCBC5939EBF13F33B4425F51C9060&pdctc=&r
=1&pTpl=1&btnDownload=View. 

o Statistique Canada: Statistiques et information sur les marchés, par produit (secteur), volaille et oeufs, 
information sur le marché de la volaille et des oeufs — Industrie canadienne, importations et exportations, 
Rapports sur le commerce international de la volaille et des oeufs, Commerce international de la volaille et des 
oeufs en 2013. Disponible au : http://www.agr.gc.ca/fra/industrie-marches-et-commerce/statistiques-et-
information-sur-les-marches/par-produit-secteur/volaille-et-oeufs/information-sur-le-marche-de-la-volaille-et-
des-oeufs-industrie-canadienne/importations-et-exportations/rapports-sur-le-commerce-international-de-la-
volaille-et-des-oeufs/commerce-international-de-la-volaille-et-des-oeufs-en-2013/?id=1396879291628.   

p Statistique Canada. Tableau 003-0094 — Statistiques de moutons, disponibilité et écoulement des moutons et 
agneaux, annuel (par tête), CANSIM (base de données). Disponible au : http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26. 
Consulté le 12 novembre, 2014.   

q Agriculture et Agroalimentaire : Statistics and Market Information, By Product (Sector)Red Meat and Livestock, 
Red Meat Market Information, Slaughter, Annual Goats Slaughtered in Federally and Provincially Inspected 
Establishments in Canada: http://www.agr.gc.ca/redmeat-vianderouge/rpt/tbl36a_eng.htm 

r Statistique Canada. Tableau 003-0031 — Nombre de moutons et d'agneaux dans les fermes, annuel (par tête),  
CANSIM (base de données); 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?lang=fra&retrLang=fra&id=0030031&tabMode=dataTable&srchLan=-
1&p1=-1&p2=9. 

s Canada Hippique : Rapport de l 'industrie de 2010. Disponible au 
http://www.equinecanada.ca/industry/index.php?option=com_content&view=section&id=103&Itemid=559&lan
g=en. 

t Statistique Canada. Tableau 003-0001 — Aquaculture, production and value, annual, CANSIM (database). 
Disponible au : 
http://www5.statcan.gc.ca/cansim/a26?lang=fra&retrLang=fra&id=0030001&tabMode=dataTable&srchLan=-
1&p1=-1&p2=9. Consulté le 1er décembre, 2014.  



  

 
...afin de préserver l’efficacité des antimicrobiens utilisés chez les humains et les animaux… 

 

Rapport annuel de 2013, Chapitre 3 – Utilisation des antimicrobiens/ Quantités 
d’antimicrobiens distribués pour la vente aux fins d’utilisation chez les animaux 

101 

Tableau 3.5. Renseignements détaillés sur les chiffres de population (suite) 
u Agriculture et Agroalimentaire ; Statistiques et information sur les marchés, par produit (Secteur), viande rouge 

et bétail, information sur le marché des viandes rouges, autre bétail, feuille de provision pour le lapin – Canada. 
Disponible au : http://www.agr.gc.ca/fra/industrie-marches-et-commerce/statistiques-et-information-sur-les-
marches/par-produit-secteur/viande-rouge-et-betail/information-sur-le-marche-des-viandes-rouges/feuilles-de-
provision-par-especes/apercu-de-l-industrie-cunicole/?id=1415860000120. 
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